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PREFACE
_ core dites, et à commencer par les connaissances . qui ne dépendent point de celles qui suivent. Enfin, il ya une manière de s'énoncer accommodée à leur faiblesse : ce n’est point par des définitions abstraites qu’on leur fera connaître les objets dent on leur parle, mais par des caractères sensibles, et qui les rendent faciles à distinguer.* |
On sent, que pour exéculer ce plan, il faut connaître les Enfans. Appliqué pendant vingt années aux fonctions de linsiruction publique, j'ai été à portée de Jes observer de près, de mesurer leurs forces, de sentir ce qui leur convient : c’est cette connaissance que l'expérience seule peut donner, qui m’a déterminé à composer des livres élémen- -taires. Puisse l'exécution remplir l'unique but que je me propose, celui d'être utile, et d’épargner à cet âge aimable, une pariie des larmes que les premières études font couler.
* # Une Définition présente une idée générale, qui suppose des idées particulières ; et l'Enfant n'ayant pas encore acquis ces idées particulières, ne peut entendre la définition.
es, accès, SUCCèS.
= by grec s'emploie le plus souvent pour ; deux fi comme dans pays, mayens joyeux,
ELEMENS DE LA ( à Grammaire Francaise,
INTRODUCTION
. La Grammaire est l’art de parler et d’écrire: correctement. Pour parler et pour écrire on, emploie des mots : les mots sont composés de. lettres.
Ilya deux sortes de lettres, les voyelles et les consonnes.
- Les voyelles sont 4, e, 5,0, # et:y. On les appelle voyelles, parceque, seules, elles for nent) à une Voix, un son,
Ïl y a trois sortes d’e; e muet, é fermé, à ouvert, |
L'’e muet, comme à la fin de ces mots, homme, monde : où l'appelle wwer, parceque le son en:
“est sourd ét peu sensible.
L’'é fermé, comme à la fin de ces mots, ;
“bonté, câfé.
-L’è ouvert, comme à la fin de ces tes, pra |
à LS
Il y a dix-huit consonnes, savoir : 6, 6, d, À & J k,/,m,n, Dr Gr T5 Sos Vs Xy Re Ces lettres s'appellent consonnes, parcequ’elles ne forment un son qu'avec le secours des voyelles.
La lettre à ne se prononce pas dans certains mots, comme l'homwe, l'honneur, Vhastorre, &c. ; alors on l'appelle h muette,
Mais dans d’autres mots, comme la haine, le hameau, les. héros, &c. la Jettre_h fait prononcer du gosier la voyelle qui suit ; alors on l'appelle & asprrée : ainsi l’on écrit, et l’on prononce séparément les deux mots, /2 haine, et non pas /’haïne ; les héros, et non pas comme s'il v avait les zhéros.
Des voyelles longues et brèves.
Les voyelles ngues sont celles sur lesquelles on appuie plus longtems que sur les autres er les prononçant.:
- Les voyelles érêves sont celles sur lesquelles
on appuie moins Jong-tems.
‘ Par exemple a est longue dans péée, etilest.
bref dans parte. | e.est long dans empéte, et est bref dans
Éxompelle.
2 est long dans gte, et bref dans perrre.
“a est long dans apôtre, et bref dans dévaie.
‘4 est long dans féte, et bref dans Ourre, : : “Pour marquer les différentes sortes dé, 1 Jes voyelles. longues, on emploie trois (pe
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". 2n signes que l’on appelle accents, savoir , l'accent Ces . aigu (’ ) qui se met sur les é fermés, bonté: sne l'accent grave ( *) qui se met sur les € ouverts, Iles. accès : et l'accent: circonficxe ( ) qui se met ains 1 sur la plupart des voyelles longucs, ême, rêre, otre, U frêne, &c. .
Il y a en Français dix sortes de mots, qu’on aime, appelle les parties du discours; savoir, le Nom, pro- J’ArTicce, l’AnjecTir, le ProNom, le s on VERr8e, le PARTicirE, la PREPOSITION, pros Æ l’Anvere, la Conjoncrion et l’INTER® , Et À JECTION.
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CHAPITRE I, PREMIERE ESPECE DE MOTS
elles LE NOM. ser | Le Nom est un mot qui sert à nommer une | ! personne ou une chose, comme Prerre, Paul, elles . D Livres, Chapeau.
| Il y a deux sortes de noms, le nom commun lest. et le nom propre.
Le nom commun est celui qui convient à
dans ÿusieurs personnes ou à plusieurs choses | semblables : ë homme, cheval, maison, sont des: ‘noms communs 3. bar le nom: /omme convient.
. à:Pierre, à Paul, &c.
Le nom propre est celui qui ne convie" ne seule pérsonne ou à une seule chose, ne Adam, Eve, Paris, la Seine,
Ÿ° Dans les noms, il faut considérer le genre” et le nombre.
-Ilyaen Français deux genres, le masoudhit et le féminin.” Les noms d'hommes ou de.
mâles sont du genre masculin, comme un roi, un fon: les noms de femmes ou de femelles.
sont du genré féminin, comme une reire, une donne. Ensuite, par imitation, l’on a done" né le genre masculin ou le genre féminin à des choses qui ne sont ni mâles, ni fe-" mrelles, comme un #Zvre, uné able, le soleil, la lune.
Il y a deux nombres, le singulier et pluriel
. le. singulier, quand on parle d’une seule personne, ou d’urie seule chose, comme un homme, un #vre: le pluriel, quand on parle de plusieurs personnes où de plusieurs choses comme le bommes, les Zvres, {
Comment se forme le pluriel dans les noms 2
REGLE GENERALE
, } “Pour former le pluriel, ajoutez s à la fin du : nom: le rar, les rois ; la reine, les reines; lé: livre, les livres : la tab: les fables. | : Premiére remarque Les noms terminés aur “ingulier par s, 3, x, n'ajoutent rien au pluriel: lé fils, les fs: le nez, les nez: la vaux, les voix. : “Deuxième remarque. Les homs terminés au | singulier par 4w, eu, où, rent, xau pluxieks is
Le “A
le bateau, les bateaux; le feu, les jeux; le caillou, \es cailloux. Excepté, cous, clous, filous, licous, matous, trous, loups-garous.
Troisième remarque. : La plupart des noms terminés au singulier par 4/, ail, font leur plus riel én aux: le mal, les maux x le chvual, les chevaux ; le travail, les travaux. Éxcepté, bals, détails, éventails, portaïls, gouvernails, camails, épouvuntails.. Bétail, aïeul, ciel, æil, font au pluriel, #estiaux x aleux, CIEUXS YEUX,
CHAPITKE'IL SECONDE ESPECE DE MOTS
L'ARTICLE LE, LA, Les.
L'ARTICLE est un petit mot que l’on met devant les nonrs comriuns, et qui en fait cons naître le genre et le nombre.
Nous n'avons qu'un article #, /e, au singus her; les,auplumel, Le se met devant un nom masculin singulier, / père; la se mct devant un nom singulier féminin /4 mère; les se met devant tous les noms pluricls, soit masculins soit féminins, /s pèrés, les mères. Ainsi Pon connaît qu'un ñom es du genre masculin, quand on peut mettre / devant ce om: on connaît qu'un nom est du genre féminin quand on peut mettre /7. |
11 y a deux remarques à faire sur l’article, Première Remarque. On retranche e dans le,
on retranchèe 4 dans /, quand le mot suivant commence par une voyelle, ou une muette, Ainsi l’on dit : l'argent, lépée, l'honneur, Phistoire ; maïs alors on met à la place de la lettre retranchée cette petite figure |?) ” ’on ee qui apostrophe; . Deuxième Remarque.—Pour joindre un nom à un mot précédent, on met de ou à devant ce.nom ; fruit de l'arbre, utile à doter Alors au-lieu de mettre 4 / devant un nom
masculin singulier qui comm@nce par une con
‘ sonne, on met du.
Au-lieu de à le, on met 44.
Devant un. nom pluriel, de Jes.se change en des, a des se change en aux.
EXEMPLES
SINGULIER MASCULIN, le Roi.
| Palais 4 Roi.
Je plais ax Roi.
SINGULIER FEMININ
e | de Reine.
Palais de /a Reine.
Je. plais à /a Reine
L’ADFECTIF.
L'ApjecTir est un mot que l’on ul au.
nom pour marquer la qualité d’une personne ou d’une chose ; comme 60» père, bonne mère; beau livre, belle image ; ces mots, bon, bonne, : beau, belle, sont des adjectifs joints aux noms pre, mère, &C.
On connaît qu'un mot est adjectif, quand on peut y joindre le mot Fe ou chose ; ainsi barle, agréable, sont des adjectifs, parce qu'on peut dire personne habile, chose agréable.
Les adjectifs -ont les deux genres, masculin et féminin.—Cette différence de genres se marque ordinairement par la dernière lettre,
Comment se forme le féminin dans les adjecti fs Français
REGLE GENERALE
Quand un adjectif ne finit point par un è muet, on y ajoute un e muet pour former le
12 ELEMENS féminin: prudent, prudente ; saint, sainte ; méz | acte chant, méchante ; petit, petite ; grand, grandes. À Me poli, polie ; vraï, vraie, &c. | A reg EXCEPTIONS. , | | A Première exception. —Les adjectifs suivants, | cha cruel, pareil, ancien, gentil, born, bas, gras, gros, | bon das, nul, net, sot, épais, &c. doublent au femi- dan f- nin leur dernière consonne avec l’e muet 3 crte vou: nér
elle, pareille, gentille, bonne, basse, grasse, grosse, dasse, nulle, nette, sotte, épaisse.
Beau, nouveau, vieux, fou @nou, font au féminin, Oe/le, nouvelle, vieille, folle, molle, parce ! qu’au masculin on dit aussi /e/, nouvel, vieil, À fol, mol, devant une voyelle ou une muettes |
Bel oiseau, bel bimme, nouvel appartement, vies! arbre, fol amour. |
Deuxième exception.-- Blanc, franc, sec, frais, font au féminin, #/zrche, franche, sèche, fraiche. Public, cuduc, Turc, Grec, font publique, ca» duque, Turque, Grecque.
Troisième EXCEPLION .— Man, benin, long, font maligne, benigne, longue.
Quatrième exception.—Les adjectifs en f, changent f'en ve, pour le feminin ; éref, brève à naïf. naïve: neuf, neuve.
. Cinquième exception. —Lès adjectifs en eur, font ordinairement leur féminin en euse ; trompeur, trompeuse ; parleur, parleuse, ‘Cependant pécheur, vengeur, font pécheresse, vengeréssé
? ; mm ande ;
vants,
» gros, femi- 3 Cle
LTOSSE,
au féparce vieil, uette s t, Viesl
frais,
raiche.
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DE LA GRAMMAIRÉ FRANÇAISE. 198 acteur, protecteur, sr actrice, proteëtrices Meilleur, antérieur, :? ‘rieur, &c. suivent L règle générale.
Sixième exCeption.— Les adjectifs en *, changent x /en se: dangereux, dangereuse :
bonteux, bonteuse ; jaloux. jalouse. Cepens : dant faux fajt fausse, doux fait douce ; roux fait rousse. Pefplex et préfix suivent la règie gé-. nérale,
Comment se forme le pluriel ?
Le pluriel dans’ les adjectifs se forme comme dans lés noms, en ajoutant s à la fin, ou en change eant 4/ en aux: bon, bonne, al, au plus riel, Éons, bonnes, égaux, &c,
Mais la plupart des adjectifs qui finissent par 41, n'ont pas de pluriel masculin, commé Jilial, fatal, frugal, pastoral, trivial, vénal, Hit téral, conjugal, austral, boréal, final. Naval, paschal, font navals, paschals.
jprsaRa DES ADJECTIFS AVEC LES NOMS,
* Règle.—Tout adjectif doit être du même ai et du même nombre que le nom auquel il se rapporte. G
EXEMPLES
Le bon père, la donne mère : bon est du mas= cubn et du singulier, parce que père est du masculin et du singulier : Zonne est du féminin et du singulier, parce que mère est du féminin et du singulier.
rat #
De beaux “fardins, de belles fleurs : beaux est du masculin et du pluriel, parce que jardins est be masculin et du pluriel, &c.
Quand un adjectif se rapporte à deux noms singuliers, on met cet adjectif au pluriel, parce \que deux singuliers valent un pluriel.
\ EXEMPLE
© Le roi et le berger sont égaux après la mort : (et non pas éga/.) |
Si les deux noms sont de différents genres, on met l’adjectif au masculig.
EXEMPLE
Mon père et ma mère sont contents: (et non pas contentes.)
Quant à la place des adjectifs, 1l y en a qui se mettent devant le nom, comme éeau jardin, grand arbre, &c. D’autres se mettent après le nom, comme habrt rouge, table ronde, &c.— L'usage est le seul guide à cet égard.
REGIME DES ADJECTIFS
Règle. Pour joindre un nom à un adjectif
précédent, on met 4 ou à entre cet adjectif et
Je nom ; alors on appelle ce nom le régime de l'adjectif.
on DEEP CRC MENDO CRE EEE SRE SORRSE EE EEE ES RE DOG RSR ENURSS RSS — amd (*) La manière d'accorder un mot avec un autre mot, ou de faire régir un mot par un autre mot, s’appelle la Syntaxe: ainsi, la Syntaxe est la manière de joindre les mots ensemble. Il ya ac \ sortes de Syntaxes, la Syntaxe d'accord, par laquelle on;faii accorder deux motsen genre, en nombre, dc: La Syntaxe de régime, par laquelle un mot régit de ou à devant un, autre mot.
qux est dins est
noms » parce
mort:
Denres,
et non
1 4 qui jardin, près le
CG
djectif
ctif et ime de
ot, ou de IXE:> ainmble,. Il ‘laquelle La Synvant un,
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EXEMPLE
Digne de récompense, content de sin sort, utile à l'homme, semblable a son père, propre à: la guerre. Récompense est le régime de l'adjec=" tif digne, parce qu’il est joint à cet adjectif par le mot de. L'homme est le régime de l’adjecti
utile, parce qu’il est joint à cet adjectif par le
mot 4,
Degrés de signification dans les Adjectifs.
On distingue dans les adjectifs trois degrés de signification, le possrsf, le comparatif, et'le
superlatif.
Le positif n’est autre chose que l'adjectif.
! même, comme eau, belle, agréable.
Le comparatif, c’est l’adiectif avec compa- P
À raison ; quand on compare deux choses, on
trouve. que l’une est supérieure à l’autre, ou inférieure à l’autre, ou égale à l’autre. Pour marquer un comparatif de supériorité,
4 on met p/us devant l'adjectif, comme /2 rose 4 est plus ôe//e que la violette.
Pour marquer un comparatif a’rmfériorité, l'on met woïns devant l'adjectif, comme /e wro2
À detre est moins belle que la rose. À
Pour marquer un comparatif d'égalité, on,
met aussi devant l’ad) aussi #e/e que la tulipe.
jéctif, commé /7 rose est
“Le mot que sert à joindre les deux choses:
& que l'on compare.
Neus avons trois adjectifs qui expriment seuls une comparaison : meifleur, au lieu de plus bon, qui ve se dit pas ; morndre au lieu de Plus petit ; pire, au lieu dle plus mauvais ; comme di vertu est meilleure que la science, le mensonge est Vire que l'indocitite.
L'adjectif est au superlatif quand il exprime Ja qualite dans un très haut de gré, ou ilans le pius haut degré. Pour former le super! latif, on met srès ou le plus, devant l'adjectif, comme Paris est une très belle ville ; et alors le super- Jatit s'appelle aéso/x, où Paris est la plus belle} des villes ; et ce superiauf s'appelle relatif, parce qu'il marqueun apport aux autres villes,
Noms et Adjectifs de Nombre,
Les noms de nombre sont ceux dont on se sert pour corjiter.
Jl yen à de deux sortes: té noms de rom bre cardinaux, et les noms de-nombre ordinaux.
Les noms de nombre cardinaux sont #7, deux, trois, quatre, «Ing. SX Sept, huit, neuf, dix, onze, douze, treize, quatorze, quinze, seize, dix sept, dix- -buit,. dix-neuf, vingt, trente, quarante, cinquante, Soixante, quafre-vingt, cent, &c.
‘Le; noms de nombre ordinaux se forment:
des cardinaux ; ces noms sont premier: second, . troisième, quatrième, cinquième, SIXIÈMEs fépt= éme, buitième, neuvième, dixièmz, &c..
riment lieu de
lieu de omme
en songe
xprime ans le tif, on omme super-
us elle
relatif, S villes,
t on se
NOM Unaux, nt 47, :
, neuf, » SeIZE, trente, Vingt,
rment
second, .
| fete
11 ya encore des noms de nombre qui servent à marquer une certaine quantité, Comme : ‘une dixaine, une douvaine, &c.
Il y en a encore d’autres qui marquent les parties d’un tout, comme la moitié, le tiers, le quart, le cinquième, &c.
Enfin, il ÿ en a qui servent à multiplier, ‘ comme le double, le triple, &c.
PRONOMS PERSONNELS
Les pronoms personnels sont ceux qui désignent les personnes,
[l ÿ a trois personnes : la première personne est celle qui parle: la seconde personne est celle à qui l’on parle ; ; la troisième ‘personne est _. de qui l’on parle.
! Pronom de la première Personne, 3
Ce pronom est des deux génres ; masculin, si c’est un homme qui parle ; féminin, si é’ést une femme.
LA
te: - ELEMENS
EXEMPLES
SING, Je ox moi.
Ra Le maître me donnera un livre, c'est-à= dire, donnera à moi.
Le maître me regarde, c'est-à-dire, regarde
L moi.
Me pour à moi, moi.
PLuriez, Nous.
Pronom de la seconde personne.
I] est des deux genres; maiculin, ei c’est à unehomme qu’on parle; féminin, si c'est à une femme,
EXEMPLES
SING. Tu ou toi,
un livre, c'est: à- dire, donnera à toi.
| Le maitre te r: rit |, c est-à-dire, regarde L (ol.
{ Le maître te donnere
Te four à toi, toi. <
PLruriez, Vous.
Remargue.—Var politesse on dit vous au lieu deu au singulier ; par exemple, en parlant à un enfant: vas êtes bien aimable,
onnerd "est-à= à moiïe egardes
cgarde
c’est à c'est à
Pronom de la troisième personne. :: 11
EXEMPLES
Sinc. m. Il. f. Llle,
f Je lui dois le respect, Lui pour à lui, elle.< cest-à dire, je dois à L lui, à eile.
‘Je le connais, c'est-à dire, je connars lui, Je la connais c'est-à dire je connais QU
mase, Le. fémin. La.
PLURIEL, m. Ïls ou Eux fe elles,
[Je leur dois le respect,
Leur pour deux, ie C "est à-dire, je dois à à L eux à elles,
| [ Je les connais, c'est-à=
Les pour cux, elles. + dire, je connus eux,
L elles. audi
I! ÿ encore un pronom de la troisième per-
sonne, so, se ; il est des deux genres et des
deux nombres : on l’appelle pronom réfléchi,
parcequ'il marque le rapport d'une personne à
elle même.
EXEMPLES
se donne des louanges, c'est- Se pour à soi, | à-dire, #/ donne à soi,
Soi. à 1! se flatte, c'est-à-dire, 7/ flute
É Le soi,
30 | ÉLEMENS
Il y a deux mots qui servent de pronoms, savoir :
1. En, qui signifie da Jui, d'elle, d'eux, d'elles : ainsi quand on dit : je parle, on peut entendre, je parle de lui, d'elle, &c. selon la personne ou la chose dont le nom a été exprimé auparavant,
2. Ÿ, qui signifie à certe chose, à ces cho ses ; comme quand on dit : je m'y applique, c’est-à-dire, Je m'applique à cette choses à ces choses. -
ÿ Règles des Pronoms personnels.
. /\Les pronoms, il, elle, ils, elles, doivent tous jours être du mêmeé genre et du même nombre . que le nom dont'ils tiennent la place : ainsi, en parlant de la tête, dites : elle me fair mal ; elle, parcèque ce pronom se rapporte à zéêre qui est du feminin et au singulier ; et en parlant de plusieurs jardins, dites : ils son7 beaux ; ils, parceque ce pronom se rapporte 4 jardins, qui est du masculin et au pluriel, |
PRONOMS POSSESSIFS
Il ya des pronoms adjectifs qui marquent la possession d’une chose, comme #07 livre, votre cheval, son chapeau ; c’est-à-dire, Je livré,
_ghi est à mor, le cheval qui est à vous, le chapeau . qui est à dur, es
: x SINGULIER. PLURIEL. Masculin. Féminin. De deux genres.
Mon Ma Mes.
Ton Ta Tes.
Son Sa | . Se:,
Notre Notre Nos,
Votre _ Votre _: Vos.
Leur Leur Leurs.
Première remarque.—Ces pronoms sont tou- :
jours joints à un nom, mon livre, ton chapeau. X Deuxième remarque. — Mon, ton, son, ‘s’emiploient au féminin devant une voyelle ou une b muette : on dit mon âme, pour ma âme, ton bumeur pour ta bumeur, son épce, pour sa épée.
Il y a des pronoms adjectifs qui servent
À montrer la chose dont on parle, comme quand je dis : ce ure, cette table, je montre un livre, une table.
SINULIER. PLURIEL, masculin. féminin. mascuiies fémimin,
Ce, Cet Cette Ces Ces
Celui Celle, Ceux Celles,
Celui-ci Celle-ci. Ceux-ci Celles-ci,
Celui-là Celle-là Ceux-là Celles- là, . Ceci.
Cela.
… Remarque. —On met ce avant les noms qui commencent par une consonne ou une à aspi=
rée; ce chatéau, ce hameau : on met cer devant une voyelle ou une muette : cef oiseau, cet bomme.
‘ Celui-ci, celle-ci, s'emploient pour montrer des choses qui sont proches : ce/us-la, celle-là, pour montrer des choses éloignées,
__:8. Il y a des pronoms refarifs, c'est-à-dire, qui ont rapport à un nem qui est devant, comme quand j je dis: Dieu qui a créé le monde,*} | qué se rapporte à Dieu : de hure que je kr, que |! se rapporte à Æure: le mot auquel 4; où que” se rapporte, s'appelle anrécédent. Dans pa
deux exemples ci-dessus, Dieu est l’antécédent du pronom relatif qu: ; livre est l’anté cédent du pronom relatif que. |
omme nontre
LR
Se s-Ci.
Cs- là,
ns qui ) ASpi= devant u, cet
ontrer el,
” dire, vant,' ronde, “à Sy que
s'les édent édent
Qui {* deux genres et des deux
Dont oz de qui nombres,
Que
Rigle. du Qui ou Que relatif.
Qui, que, relatif, s'accorde avec son antécédent en genre, en nombre et en personne :
ainsi dans cet exemple: /'enfant qui joue ; qui est du singulier et de la troisième personne, parceque l'enfant est du singulier. et de la troisième personne; ilest du masculin, si c'est
A un petit garçon qui joue; il est du féminin,
si c'est une petite fille, |.
4, Il y a des pronoms snéerrogarifs : qui®
À quel ? quelle? comme quand on dit : qui + fast
cela ? que vous dirai-je ? Qur ou que est inter= rogatif quand il n’a point d'antécédent, et qu'on peut le tourner par gue/le personne ? où quelle chose? Dans les deux:exemples ci dessus, on peut dire : quelle personne a fait cela ? quelle chose vous dirai-je À
® Pronoms indcfinis, c’est-d-dire, qui signifient
iË à ; à v #4
ù que”
d'une manière générale.
Il y a quatre sortes de pronoms irdéfinrs.
1. Ce qui ne se joignent jamais à un nom, comme o7, quelqu'un, quelqu'une, quiconque, chacun, chacune, autrui, personne, rien. Quand
24 LEMENS je dis: on frappe d la porte, quelqu'un vous appelle, je parle d’une personne, mais je ne désigne pas quelle elle est.
Ceux qui sont tantôt joints à un nom
et tantôt seuls, comme ul, nulies; aucun, aus _cune; l'un, l'autre; même; tel, telles plus Mie
sieurs; tout, toute.
4 Ceux qui sont suivis de 94, comme,
qui que ce soit, quoi que ce soit, quél, quelle que s
par exemple : quel qe soit votre mérite, quelle À que soit votre naïssance. Quot que; par CXEM= ple : quoi que vous fassiez. Quelque—que ; pat 4 exemple : quelques riche ses que vous ayez.
Tout que, toute que ; par exemple : tout savant que vous êtes, la campagne toute belle qu'eile est, |
vrvvre
Lens.)
LE VERBE
Le Verbe est un mot dont on se sert pour
exprimer que l’on est, ou que l'on fait quelque #
chose : ainsi le mot ére, je suis, est un verbe ; le mot Are, je lis, est nn Verbe.
* Ces mots sont des adjectifs, et non des pronoms.
Quand ces mots sont joints à des noms, ce ‘sont plutôt des |
adjectifs que des pronoms.
in Vous S je ne
n nom,
ain AU À
COMME, M oyer, quand on parlé d'une seule personne, comme ge /s, l'enfant dort : le pluriel, quand e, quelle à
" EXEM= À Ysons, les enfans dorment.
Vu À.
elle que 3
ue ; par
S AYeZe 3
On connaît un verbe en français, quand on
À peut y ajouter ces pronoms, je, fu, il, nous, vous,
ils» comme je #5, tu 4s,1l #7 ; nous sons,
À vous lisez, 1ls Zsenr.
LUN, CT
RE GE ee PAR PR AOETT
tsarvant
eile est,
rt pour
verbe $
plutôt des |
Les pronoms je, nous, marquent la première personne, c’est-à-dire, celle qui parle ; 7x, vous
marquent la seconde personne, c’est-à-dire,
celle à qui l’on parle : 7, elle, ils, elles, et tout nom placé devant un verbe, marquent la trois-
( ième personne, celle de qui l’on parle.
Il y a dans les verbes deux nombres ; le s77-
on parle de plusieurs personnes, comme sous
Il y a trois tems, le présent qui marque que la chose est, ou se fait actuellement, comme
Le lis ; le passé, ou prétérir, qui marque-que la | chose a été faite, comme j'a 4 ; le futur, qui
marque que la chose sera, ou se fera, comme
M je Hirar. |
On distingue plusieurs sortes de prétérits ou
@ passés, savoir: un #mparfuit, je lisais ; trois À parfaits, je lus, j'ai lu, j'eus lu ; et un plus que
quelque À parfait, j'avais lu.
On distingue aussi deux futurs, le futur
simple, je léras, et le futur passé, j'aurai lu. Il y a cinq modes ou manières de signifier dans les verbes français.
en général, comme re, êrre,
2. L'éndicatif, quand on affirme que la chose est, ou qu’elle a été, ou qu’elle sera.
3. Le conditionnel, quand on dit qu'une chose serait, ou qu’elle aurcit été, ni une condition.
4. Le subjonciif, quand on souhaïte, ou qu’ on doute qu'elle se fasse.
& :E ‘impératif, quand on commande de la
faire.
Réciter de suite les différents modes d’un verbe, avec tous leurs tems, leurs nombres et leurs personnes, cela s’appelle conjuguer.
Iyaen français quaire conjugaisons dif.
férentes, que l’on distingue par la ierminaison de l’'infinitif, |
La première conjugaison a lPinfinitif ter= . miné en er, comme aÿer,
La seconde a l'infiniüif terminé en 7r, comme
finir.
L'rfniif, qui exprime l’action ou l’état
sans nombres, personnes,
La troisième a linfnitif terminé en Or, comnie recevoir.
La quatrième a l'infinitif terminé en re, comme rerdre,
On distingue cinq sortes de verbes : le is actif, je verbe passif, le verbe neutre, verbe ré= féchr, et le verbe impersonnel,
LE
’état Onnes,
que la ra,
qu'une ennant
€, ou
> de la
d’un Dres et
s difaison
‘\ f ter= mme 1 æœ,
n re,
verbe De Em
éd ‘13 Le À h :
et.
Re sé ;
Il y a deux verbes que l’on nomme avxi/raires, parce qu'ils aident à conjuguer tous les autres: nous cominencerons par ces deux verbes. |
VERBE AUXILIAIRE AVOIR
INFINITIF, Tu as.* Il oz elle a,
LA Présent. Plur, Nous avons,
ne Ho Vous avez; .… Prétérié, Ils ox elles ont.
Avoir eu. Imparfait.
PARTICIPES. | J'avais.
Présent. Tu avais. | Ayant. Il ou elle avait, | Passé, Nous avions.
Vous aviez.
- Ils ox elles avaient, Prétérit défini.
Eu, eue, avant eu.
Futur, Devant avoir.
J'eus.
INDICATIF. Tu eus.
Présent. Il eut.
Sing. J'ai. Nous eûmes,
# Toutes les secondes personnes du singulier ont une s à la fin.
On appelle préiérit défini celui qui marque un tems entièrement passé ; exemple : j’eus hier la fièvre. On appelle prétérit indéfini, celui qui marque un tems dont il peut rester encore quelque partie à s’écouler ; exemple : J'ai eu la fièvre aujourd'hui, On appelle préiérit antérieur, celui qui marque une chose faite avant une autre ; exemple: quand nous eûmes v& la fête, nous partimes. |
Vous eûtes.
Ils eurent.
Prétérit indéfin:.
J'aieu Tu as eu, Il a eu.
Nous avons eu.
Vous avez eu.
Ils ont eu. :
Prétérit antérieur. .
J'eus eu.
. Tu eus eu.
Il eut eu. :
Nous eûmes eu,
Vous eûtes eu.
Ils eurent eu,
Plus que parfait.
J'avais eu.
Tu avais eu,
Il avait eu.
Nous avions eu.
Vous aviez eu.
Ils avaient eu, Futur.
J'aurai.
Tu auras,
Il aura,
Nous aurons.
Vous aurez,
Ils auront,
RES “EG
Futur passé, J'aurai eu.
Tu auras eu.
Il aura eu. Nous aurons eu.
Vous aurez eu. | Ils auront eu.
CONDITIONNELS, # Présent, J'aurais.
Tu aurais.
Il aurait. È Nous aurions, \ Vous auriez. L Ils auraient.
Passé, J'aurais eu.
Tu aurais eu.
Il aurait eu.
Nous aurions eu.
Vous auriez eu.
Ils auraient eu.
On dit aussi: j’eusse eu, {u eusses eu, 1l eût EU, NOUS EUSSIONS .
él, VOUS eUSSICZ EU, 115 eussent eu.
SUBJONCTIF, Présent ou futur.
Que j'aie,
Et:
Que tu aies.
Qu’il ait,
Que nous ayons.
Que vou: ayez,
Qu'ils aient.
Imparfait.
Que j'’eusse.
Que tu eusses,
Qu'il eût.
Que nous eussions.
Que vous eussiez,
Qu'ils eussent.
Prétérit,
Que j'aie eu,
Que tu aies eu,
Qu'il ait eu.
Que nous ayons eu.
INFINITIF
Présent,
Etre.
Prétérit, Avoir été,
Peusse WU, 1/ SSIONS | > eu,
Présent.
Etant.
Passé. Eté, ayant été,
PARTICIPES
Que vous ayez eu.
Qu'ils aient eu.
Plus que parfait, Que j'eusse eu.
Que tu eusses eu.
Qu'il eût eu.
Que nous eussions eu, Que vous eussiez eu, Qu'ils eussent eu.
IMPERATIF, Point de première per= SOnne (Aya crc Qu'il ait.
Ayons, Ayez. À Qu'ils aient.
e L 3 Le = Prises A
VERBE AUXILIAIRE ETRE
: Futur.
Devant être,
INDICATIF, Présent.
e suis.
Tu es.
Il ou elle est, Nous sommes. Vous êtes.
Ils ox elles sont.
s0 . ELEMENS
Imparfait.
J'étais.
Tu étais. ù Il oz elle était.
Nous étions.
Vous étiez.
Is oz elles 'étaient. :’
Prétérit définr.
Je fus. | Tu fus.
Il fut, Nous fûmes.
Vous fûtes, Ils furent.
Prétérit indéfini.
J'ai été.
- Tu as été.
Il a été, Noûs avons été.
Vous avez été, Ils ont été.
Prétérit antérieur.
J'eus été.
Tu eus été.
Il eut été, Nous eümes été.
Vous eûtes été.
Ils eurent été.
Plus que parfait.
J'avais été,
Tu avais été.
| Il avait été.
Nous avions été,
Vous aviez été.
Ils avaient été.
Futur,
Je serai.
Tu seras.
Il sera.
Nous serons.
‘Vous serez.
Ils seront.
Futur passé.
J'aurai été.
Tu auras été, Il aura été.
Nous aurons été.
Vous aurez été.
Ils aurontété.
CONDITIONNELS
Présent.
Je serats. Tu serais.
Il serait.
Nous serions.
Vous seriez, Ils seraient.
Passé,
J'aurais été, Tu aurais été,
cs ee L SÉTERE ee RS
Jeleyere]c}e
e'e}e}ere
Il aurait été.
Nous aurions été.
Vous auriez été.
Ils auraient été.
On dit aussi: g'eusse été, tu eusses été, 1l eût cté, nous eussions été, vous eussiez êté,tls eus.
sent été,
SUBJONCTIF
Présent.
Que je sois.
Que tu sois.
Qu'il soit.
Que nous soyons.
Que vous soyez.
Qu'ils soient. Imparfait.
Que je fusse, Que tu fusses.
Qu'il fût.
Que nous.fussions.
Que vous fussiez.
INFINITIF
Présent.
Aimer.
Qu'ils fussent.
Prétérir,
_ | Que j'aie été.
Que tu aies été.
Qu'il ait été.
Que nous ayons été.
Que vous ayez été.
Qu'ils aient été.
Plus que parfait.
Que j'eusse été.
Que tu eusses été.
Qu'il eût été, Que nous eussions été Que vous eussiez été.
Qu'ils eussent été.
IMPERATIF
Point de première per sonne.
Sog
Qu'il soit.
Soyons, Soyez,
Qu'ils soient,
PREMIERE CONJUGAISON EN ER
Passé, Avoir aimé.
ae ELEMENS
PARTICIPES
Présent.
Aimant.
Passé,
Aimé, aimée, ayant
aimé.
Futur.
Devant aimer.
INDICATIF, Présent.
j'aime.
Tuaives, Il o elle aïme, Nous aimons.
Vous aimez, Ils ox elles aiment, Inparfait.
j'aimais. Tu aimais, Il aimait.
Nous aimions.
Vous aimiez,
Ils oz elles aimaient.
Préiérit défins.
J’aimai.
* Il ya un quatrième prétérit, dont on se sert rarement, le
voici :
J'ai eu aimé.
Tu as eu aimé, Il a eu aimé.
Tu aimas.
Il aim.
Nous aimâmess
Vous aimates.
Ils aimèrent.
Prétérit indéfins.
J'ai aimé.
Tu as aimé.
Il a aimé.
Nous avons aime.
Vous avez aimé.
Ils ontaimé.
Préérit antérieur.
J'eus aimé.
Tu eus aime.
Il eut aimé.
Nouseümes aimé,
Vous eûtes aimé.
Ils eurent aimé.” Plus que parfait.
J'avais aime.
Tu avais aimé.
Il avait aimé
Nous avions aimé,
Vous aviez aimé,
Ils avaient aimé. .
Nous avons eu aimé.
Vous avez eu aimé, Ils ont eu aimé,
Futur.
J'aimerai, Tu aimeras.
Il aimera.
Nous aimerons.
Vous aimerez.
Ils aimeront.
Futur passé.
J'aurai aimé, T'u auras aimé. Il aura aimé.
Nous aurons aimé, Vous aurez aimé.
Ils auront aimé.
À CONDITIONNEIN
Présent.
J'aimerais.
Tu aimerais.
Il aimerait.
| Nous aimerions.
Vous aimeriez, Ils aimeraient.
Passé, J'aurais aimé.
Tu aurais aimé.
Il aurait aimé.
Nous aurions aimé.
Vous auriez aimé.
Hs auraient aimé.
On dit aussi: j’eusse
aïmé, lu eusses aîmé, let aimé, nous eus- SIONS aimé, VOUS eUS= stez aimé, 1ls eussent aimé,
SUBJONCTIF
Présent ou Futur, Que j'aime.
Que tu aimes.
Qu'il aime.
Que nous aimions, Que vous aimiez, Qu'ils aiment. » :
Imparfait, Que j'aimasse.
Que tu aimasses.
Qu'il aimât, -_:
Que nous aimassions.
Que vous aimassiez.
Qu'ils aimassent.
Prétérit.
Que j'aie aimé.
Que tu aies aimé. :
Qu'il ait aimé.
Que nous ayons aimé.
Que vous ayez aimé, Qu'ils aient aimé.
Plus que parfait. IMPERATIF, Que j'’eusse aimé, Point de première per= Que tu eusses aimé. sonne Qu’il eut aimé. Aime.
Que nous eussions | Qu'il aime.
aimé. Aimons.
Que vous eussiezaimé.| Aimez. :
Qu'ils eussent aimé. | Qu'ils aiment.
Ainsi se conjuguent les verbes chanter, dan ser, manger, appeller, et tous ceux dont l’infi-; nitif se termine en er. a
Dans les verbes terminés en ger, on conserve l’e après le g, quand il doit être suivi d’un a ou d’un o: nous mangeons, je mangeais, ‘tu mangeas. Dans les Nerbes terminés en cer, le « se change en f, quand ilest suivi d’un & ou d’un of je commençait, nous commençons.
Dans les verbes terminés en ayer, et oyer, l'y se change communément en 7; devant un € muet : employer, j'emploie, payer, je paie,
SECONDE CONJUGAISON
INFINITIF, PARTICIPES
Présent, Présent.
Finir, _ [Finissant.
Prétérit. | Passé, ë Avoir fini. Fini, finie, ayant fini.
or, date t linf- F
n con e suivi MLeAIs, en cer, d’un a ençons.
er, l'y un e
\ à ; . e h je finissais,
D Tu finissais.
E Vous finissait.
Futur.
Devant finir.
INDICATIF
Présent.
Je finis.
Tu finis.
Il finit.
Nous finissons.
Vous finissez.
| Ils finissent.
Imparfait.
Nous finissions,
Vous finissiez.
Ils finissaient.
Préterit défine.
Je finis.
| Tu finis.
Il finit.
Nous finimes.
ps 54
Vous finites.
Ils finirent.
Présérit indéfins, J'ai fini.
Tu as fini, :
Il a fini.
Nous avons fini.
Vous avez fini.
Ils ont fini, Prétérit antérieur.
J'eus fini.
Tu eus fini.
Ileutfin. :
Nous eûmes fini,
Vous eûtes fini.
Ils curent fini.* Plus que parfait.
J'avais fini. .
Tu avais fini,
Il avait fini.
Nous avions fini.
Vous aviez fini.
Ils avaient fini.
Futur. , Je finirai.
Tu finiras.
# Il y a un quatrième prétérit, mais on s’en sert rarement ; le voici : Nous avons eu fini.
Vous eu fini.
Ils ont eu fini.
J'ai eu fini.
Tu as eu fini.
Il a eu fini.
Il finira, fini, vouseussiez fini, Nous finirons, ils eussent fins.
Vous finirez.
Ils finiront. SUBJONCTIF,
Futur passé, Prés « ou Futurs
: J'aurai fini, Que je finisse,
Tu auras fini. Que tu finisses, Il aura fini. bn à. sous EE Nous aurons fini, Que nous finissions.
Vous aurez fini. Que er finissiez.
Ils auront fini. Qu'ils finissent.
. Imparfait, CONDITIONNELS. Que je finisse.
Présent. _ | Que tu finisses.,
Je finirais. Qu'il finit.
Tu finirais. Que nous finissions. .
Il finirait. Que vous finissiezs
Nous finirions. Qu'ils finissent, Vous finiriez, Prétérit.
Ils finiraient. Que j'aie fini. Passé. Que tu aies fini.
J'aurais fini Qu'il ait fini.
Tu aurais fini. Que nous ayons fini.
Il aurait fini. Que vous ayez fini.
” Nous aurions fini. Qu'ils aient fini.
Vous auriez fini. Plus que parfait.
Ils auraient fini. Que j'eusse fini.
On dit aussi : g'eussel Que tu eusses fini, Jini, tu eusses fini, 5]\ Qu'il eût fini.
eut fini, nous eussions, Que nouseussions fini, DRRE Ne
2 fini, Que vous eussiez fini.| Qu'il finisse, Qu'ils eussent fini. Finissons.
IMPERATIF, Finissez, [F, Point de première per-| Qu'ils finissent. ur sonne.
Finis,
Ainsi se conjuguent avertir, guérir, ensevee onS, dir, bénir ; maïs ce dernier a deux participes, ex. bénit, bénite, pour les choses consacrées par
les prières des Prêtres : déni, Bénie, partout ailleurs. Haïr ; mais ce verbe fait au présent de l'indicatif, je Aaés, tu has, il haït ; on prononce, je hès, tu hès, il bèr.
é TROISIEME CONJUGAISON.
cé | EN OIR,.
INFINITIF. INDICATIF, Présent. Présent, Recevoir. Je reçois.
Prétérit, Tu reçois.
1 Avoir reçu. Il reçoit.
fini, PARTICIPES. | Nous recevons, /.
ni. Présent, Vous recevez, Recevant. Ils reçoivent.
le Passé, [mpar fait.
: Recu, reçue. Je recevais.
Le Ayant reçu. Tu recevais. | Futur, Il recevait.
fini, Devant recevoir, Nous recevions. :
ER
Vous receviez, Ils recevaient.
Prétérit défins, Je reçus.
Tu reçus, Il reçut.
Nous reçumes.
Vous recçutes, Ils reçurent.
Prétérit indéfini.
J'ai reçu.
Tu as reçu.
Il a reçu.
Nous avons reçu Vous avez reçu, Is ont recu.
Prétérit antérieur.
J'eus reçu.
Tu eus reçu, Il eut reçu.
Nous eûmes reçu.
Vous eûtes recu.
Ils eurent reçu.* Plus que parfait.
J'avais reçu.
Tu avais reçu.
11 avait reçu,
Nous avions reçu,
Vous aviez reçu.
lls avaient reçu.
l'utur,
Je recevrai.
Tu recevras.
Il recevra.
Nous recevrons,
Vous recevrez.
Ils recevront.
Futur passé, J'aurai reçu.
Tu auras reçu.
Il aura reçu. | Nous aurons recu.
Vous aurez reçu.
Ils auront recu,
CONDITIONNELS
Présent.
Je recevrais, Tu recevrais.
Il recevrait.
Nous recevrions.
Vous recevriez, ÏIls recevraient.
* [1 y'a un quatrième prétérit, mais on s’en sert rarement :
le voici :
J'ai eu reçu.
Tu as eu reçu, Il a eu reçu.
Nous avons eu reçu.
Vous avez eu reçu.
Ils ont eu reçu.
Ss
rement :
Passé.
J'aurais reçu.
"Fu aurais reçu.
Il aurait reçu.
Nous aurions reçu, Vous auriez reçu.
Is auraient reçu.
On dit aussi: f’eusse Teçus lu eusses refus 1l eût reçu, nous eussions reçu, VOUS EUSSIEZ r'EÇU,
ils eussent reçu.
SUBJONCTIF
Présent ou Futur.
Que je reçoive, Que tu reçoives, Qu'il reçoive.
Que nous recevions.
Que vous receviez, Qu'ils reçoive.
Impar fait.
Que je reçusse.
Que tu reçusses.
Qu'il reçut.
Que nous reçussions.
Que vous reçussiez.
Qu'ils reçussent,
Prétérit.
Que j'aie reçu.
Que tu a'es reçu.
Qu'il ait reçu.
Que nous ayons reçu.
Que vous ayez reçu.
Qu'ils aient reçu.
Plus que parfait.
Que j'eusse. reçu.
Que tu eusses reçu.
Qu'il eût recu.
Que nous, eussions reçu, |
Que vouseussiez reçu.
Qu'ils eussent reçu:
IMPERATIF
Point de première per= sonne,
Reçois.
Qu'il reçoive.
Recevons.
Recevez.
Qu'il reçoivent.
Ainsi se conjuguent apercevoir, concevoirs
devoir, percevoir.
QUATRIEME CONjUGAISON.
EN RE
INFINITIF
Présent.
Rendre, Prétérit, Avoir rendu.
PARTICIPES
Présent, Rendant.
Passé.
_ Rendu, rendue, ayant rendu.
Futur,
Devant rendre:
INDICATIF
Présent.
Je rends.
Tu rends.
Il rend.
Nous rendons.
Vous rendez, Ils rendent,
Imparfait.
Je rendais,
Fu rendais.
Il rendait, Nous rendions,
| Vous rendiez.
Ils rendaient, Prétérir,
Je rendis,
Tu reudis.
Il rendit.
Nous rendimes.
Vous réndites,
Ils rendirent.
Prétérit indéfine.
J’äi rendu.
Tu as rendu.
Il à rendu.
Nous avons rendu,
Vous avez rendu.
Ils ont rendu.
Prétérit antérieur.
J'eus rendu.
Tu eus rendu.
Il eut rendu.
Nous eümes rendu, Vous eûtes rendu.
Ils eurent rendu.*
Plus que parfait.
J'avais rendu.
T'u avais rendu.
Il avait rendu.
Nous avions rendu.
Vous aviez rendu.
Ils avaient rendu.
Futur.
Je rendrai.
Tu rendras.
I] rendra.
Nous rendrons.
Vous rendrez.
Ils rendront.
Futur passé.
J'aurai rendu:
Tu auras rendu.
Il aura rendu,
Nous aurons rendu.
| Vous aurez rendu.
Ils auront rendu.
CONDITIONNE
Présent.
Je rendrais.
Tu rendrais, Il rendrait.
Nous rendrions.
Vous rendriez. Ils rendraient.
Passé,
J'aurais rendu.
Tu aurais rendu,
Il aurait rendu.
Nous aurions rendu, Vous auriez rendu.
Ils auraient rendu.
* Il y a un quatrième prétérit, mais on s’en sert rarement ;
Je voici:
J'ai eu rendu.
Tujas eu rendu, Il a eu rendu.
Nous avons eu rendu.
Vous avez et rendu.
Ils ont eu rendu.
On dit aussi: Ÿ'eusse rendu, Lu eusses rendu, il eût rendu, nous eussions rendu, vous eus-
stez rendu, 1ls eussent|
rendu.
SUBJONCTIF
Présent ou Futur.
Que tu aies rendu.
Qu'il ait rendu,
Que nous ayons rendu.
Que vous ayez rendu.
Qu'ils aient rendu.
Plus que parfait.
Que j'eusse rendu.
Que tu eusses rendu.
Qu'il eût rendu.
Que nous eussions rendu.
Que vous CUSSiEZ rendu.
Qu'ils eussent rendu.
IMPERATIF
Point de première per= SONHE:
Que je rende.
Que tu rendes.
Qu’il rende.
Que nous rendions.
Que vous rendiez.
Qu'ils rendent.
Imparfair.
Que je rendisse, Que tu rendisses.
Qu'il rendit.
Que nous rendissions. Rends, Que vous rendissiéz.| Qu’il rende.
Qu'ils rendissent, Prétérit.
. Que j'aie rendu.
Ainsi se conjuguent arfendre, entendre, sus | pendre, vendre. |
Rendons.
Rendez.
Qu'ils rendent.
DÉS TEMS PRIMITIFS
On appëlle rems primitifs d’un verbe ceux qui servent à former les autres tems dans les quatre conjugaisons.
Ces tems sont le présent de l'infinitif, le participe présent, le participe passé, le présent de l'indicatif et le prétérit défins.
Tous les autres tems, qui se forment des cinq tém$ primitifs, s'appellent ems dérivés,
TABLEAU DES TEMS PRIMITIFS
Présent de l'Infinitif.
Aimar ?
Aller
Fini SENTIR Vêtir Courir Mourir Acquérir Ouvrir Tai A6SAILLIR Bouillir Fuir Quir
Recevoir PREvALOIR Vouloir Pourvoir Choir Echoir Déchoir Voir Avoir Pouvoir Mouvoir Savoir S'asseoir Surseoir
® Les infinitifs écrits en petites majuscules, comme AÂïMER, mis dif-
Participe
Participe Présent, Passé,
Présent de | Prétérit,
LA Endicatif
PREMIERE CONJUGAISON
Aimant Aimé Allant Allé
(Finissant Fini Sentant Senti Vêtant vêtu Courant Couru Mourant Mort Acquérant Acquis Ouvrant Ouvert Tenant Tenu Assaillant Asseilli Bouillant Bouilli Fuyant Fui
Oui
J'aime
. défini.
j'aimai
Je vais ou vasti j’allei
SECONDE CONJUGAISON
Je finis Je sens Je vèts Je cours Je meurs J'acquiers J'ouvre Je tiens J’assaille Je bous Je fuis
TROISIEME CONJUGAISON
Recevant Reçu Prévalant Prévalu Voulant Voulu Pourvoyant |Pourvu , [Chu Echéant Fchu Déchéant Déchu Voyant Vu Ayant Eu Pouvant Pu Mouvant Mu Sachant Su S'asseyant Assis Sursis
Je reçois Je prévaux Je veux
Je pourvois
Je déchois
Je vois
j ‘ai
jepeux LA puis Je meux
Je sais
Je m'assieds Je surseois
Je finis Je sentis Je vètis Je courus Je mourus J'acquis J'ouvris Je tins J’assaillis Je bouillis Je fuis
Je reçus (Je prévalus Je voulus Je pourvus
IJ'échus [Je déchus [Je vis
(J' eus
Je pus
Je mus Je sus
Je m'assis
des
férentes branches de verbes réguliers dans chaque conjugaison,
4 Les tems primitifs écrits en italique, comme je vais ou je vas saut ane<
maux, ou ne forment pas 1égulièrement de l'infinitif.
Mettre Etre Vaincr Suivre Vivre Dire Maudi Circon Suffire Lire Rire .
Ecrire Conclu Croire Boire
Rer ainsi | prévois prends
QUATRIEME CONJUGAISON
rh PLaire Plaisant Plu Je plais Je plus Faire Faisant Fait Je fais Je fis Traire ms [l'ait Je trais Soustraire Sousirayunt |Soustrait Jesoustrais —— ii à Braire — |PBrait Je brais — ——— PARAITRE Paraissant Parû Je paradis Je parus Naître* Naissant Né Je nais: [Je näquis LEDUIRE Réduisant Réduit Je réduis Je réduisis Luire Laisant Lui Je luis Je luisis + Nuiré Nuisant \vi le nuis Je nuisis is Pzatnpre P aïgnant Plaint Je plains Je plaignis ; RenDre Rendant Rendu Je rends Je rendis Us Prendre: . | Prenant Pris [Je prerids [Je pris dise Coudre Cousant Cousu Je couds Je cousis # Moudre Moulant Moulu Je mouds |Jemoulus s Résouûre Résolvant R ésolu Je résous Je résolus Absoudre Absolvant Absous l’absous . — lis Battre Battant Battu Je bats |Je battis lis Mettre Meitant Mis Je mets Je mis Etre Etant Eté Je suis Je fus Vaincre Vaiuquant Vaineu Je vainces [Je vainquis Suivre Suivant Suivi Je suis Je suivis Vivre Vivant » cu Je vis Je vécus Dire Disant Dit Je dis Je dis Maudire Maudissant |Maudit Je maudis Je maudis alus Circoncire Circoncisant |Circoncis Je circoncis [Je circontcis us Suffire Suflisant Sufñ. Je suffis Je sufiis vus Lire Lisant Je lis Je lus Rire . Riant [Je ris . Je ris Ecrire Ecrivant J'écris J'écrivis us Conclure : Concluant Conclu Je conclus Je conclus Croire + Croyant Cru Je crois Je crus Boire Buvante Bu Je bois Je bus Remarques.— Les verbes composés se conjuguent comme leurs, simples : ainsi les quatre derniers tems primitifs de Prévoir sont prévoyant, prévu, je sis prévois, je prévis ; ceux de comprendre sont, comprenant; compris, je comprends, je compris, &c.
dif: ..# Naître se conjugue avec l’auxiliaite étre. Voyez-la conjugaison des verbes neûtre.
: we 5; .#. Croire ébangé y en à devant un e muêl.: Ys éroient, que je croïes ; >
+ Le prétérit défini je luisis et l’imparfait du subjonctif que je luisisse, sont peu usités, »
FORMATION DES TEMS DERIVES
Du présent de l’infinitif .e forme le futur en changeant 7 ou re en ra/i aimer, j "aimerai ; Jinir, je finirai ; rendre, je rendras.
ExcepTion 1. Dans les verbes de la se.
conde conjugaison terminés er er, cette terminaison se change en sendrai ; verts Je vien= vi + tenir, je tiendrat.
. Dans les verbes de la troisième _conju- Fr en evoir, on change or EN ra; rece= Voir, je recevrai ; dans Ceux en lorr, on change cette syllabe en udrai ; ; prévaloir, je prévaudrai.
Dans tous les verbes, sans aucune exception, * le conditionnel se forme du futur en changeant rar en rais ÿ j'aimerai, j'aimerais ; je finis raï, je fniraiss Je tiendrai, je tiendrais ; Je lE= cévrai, je recevTais ; je rendrat, je rai.
Du participe présent on forme :
1. La première, la seconde, et la troisième personne du pluriel du présent de l'indicatif, en changeant ant en ons, ex, ent ; aimant, nous aimons, vous aîmez, 1ls aiment ; finissant, nous finisssons ; vous finissez, ils fini sent ; rehe nous rende vous rendez, 11s rendent. Res
Excerrion. Les verbes de la seconde con= jugaison terminés en er, et ceux de la trois
DE LA GRAMMAIRE FRANÇAISE. 47 : Cest nt FE ss er sième perfoine ne forment pas la troisième
personne du pluriel de ce participe: ténanr, ils tiennent ; recevant, ils reçoivent.
2. L’imparfait de l'indicatif er changeant ant en ais ; aimant, j'aimais ; finissant, je finis sais , recevant, je recevais 3 rendant, je rendaïs.
Toutes les personnes du présent du sub
jonctif : que j'aime ; que je finisse s que je rende.
ati
ExcerrTion. Les verbes de la seconde con-
Jugaison terminés en ewir, et ceux de la troisième ne forment du participe présent que la première et la seconde personne du pluriel :
tenant, que nous tenions, que VOUS tENIeZ ; rECE= vant, que nous recevions, que vous receviez : les autres se forment comme la troisième personne du pluriel du présent de l'indicatif: que je {ienne, que je reçoive.
4. La première et la seconde personne du pluriel de l’impératif, qui sont semblables aux mêmes personnes du présent de l'indicatif, en supprimant les pronoms versonnels ous, vous ; nous aimons, Vous aîmez ; impératif, a/mons, aimez. |
La troisième personne tant du singulier que du pluriel de l'impératif est toujours semblable aux mêmes personnes du présent du sub.
ITT.
* Du participe passé se forment tous les tems composés, c'est-à-dire, Ceux qui se conjuguent
7 si SET ;
jonctif. | re
à l’aide des verbes auxiliaires avoir et être,
comme j'af aimé, j'eus finis, je suis tombé, je fus venu, &c. Voyez ces tems dans les conjugaisons.
Du présent de l'indicatif se forme la pres mère personne de l'impératif, en supprimant
le pronom fe; Î aime, aime ; je finis, finis ; J Je reçois, reçois ; je rends, rends.
Du prétérit défini se forme l’imparfait du subjonctif en changeant ai En asse pOur la première conjugaison : j'amar, que j'armasse; et en ajoutant se pour les trois autres: je fnis, que je finisse ; je reçus, que je reçusse ; je rendis, que je rendisse 3. je VINS, QUE Je VINSSE:
DE LA GRAMMAIRE FRANÇAISE. 49 PREMIERE CONJUGAISON
INFINITIF
Aller.
INDICATIF
Présent.
Je vais ou je vas.
Tu vas.
Il va. | Ils vont.
| Futur.
T'irai, &c.
SUBJONCTIF
Piésent, Que. j'aille.
Que tu ut/les, Qu'il alle.
Qu'ils alent,
IMPERATIF
Va. :
Les tems composés se conjuguent avec le verbe étre. Ye suis allé, &c.
On emploie souvent, au lieu du pré-
térit d‘fini, de l’im-.
parfait du subjonctif, et de tous les tems composésde ce verbe, les mêmes tems du verbe tre: je fus, pour j'allai ; j'ai été; pour je suis allé, &c.
Conjuguez de même le verbe ser allsr; mâis on ne peut y substituer que le prétérit defini et lPimparfiit du sub Jonctif da verbe ééres je men fus, pour je m'en allat ; que je m'en Jusse, pour queje m'en.
"aliasse.
mm
INFINITIF
Présent | Envoyer. | INDICATIF.
Futur.
J'enverrai, Es "
SECONDE CONJUGAISON
INFINITIF, Présent.
Acquérir.
INDICATIF
Présent. ci Ils acquièrent.
Futur.
J'acquerrai, &c.
SUBJONCTIF
Présent, Que j'acquière. Que tu acquières.
Qu'il acquière, Qu'ils acquièrent.
‘Conjuguez de même conquérir, s'enquérir et requérir. Fe “ INFINITIF, Présent.
Courir. 3 INDICATIF Futur.
Je courrat,. &c.
Conjuguez de même accourir, parcourir, re courir, secourir.
INFINITIF
Présent.
Cueillir,
INDICATIF
Futur.
Je cueillerar, &c.
Conjuguez de même accueillir, recueillir.
INFINITIF
_ Présent, Sallir.
INDICATIF
Futur.
Il sar/lera.
Ils sarlleront.
INFINITIF
Présent.
Mourir.
INDICATIF, Présent.
Ils meurent:
F UT4 Ur»
Je mourrai, &c.
f Ad
SUBJONCTIF
Présent.
Que je meure.
Que tu seures, Qu'il meure.
Qu'ils meurent.
Les tems composts
se conjuguent avec le verbe être: fe suis mort, je serai mort.
TROISIEME CONJUGAISON
Avoir. Voyez ce verbe, page 29.
INFINITIF, Présent.
Asseoir.
INDICATIF, Futur.
J'assiérar, où j'asseyerai, &c.
Conjuguez de même rassetor.
Ces deux verbes sont plus usités comme réfléchis, s'asseoir, se rasseoir.
S'ANDICATIF.
Présent.
Ils meuvent.
Conjuguez de même émouvorr et promouvoir,
INFINITIF, Présent.
Pouvoir.
INDICATIF, | Présent.
Ils penvenr.
"Futur.
Je pourrai, &c.
SUBJONCTIF, Présent.
Que je pursse.
Que tu puisses.
Qu'il puisse,
Que nous pursstons, Que vous puissiez,
Qu'ils purssent.
INFINITIF
Present.
Savoir.
INDICATIF
Présent.
Nous savons.
Vous savez,
Ils savent.
Imparfait,
Je savurs, &c.
Futur,
Jesaurai, &c,
IMPERATIF
Sache.
Sacbons.
Sachez.
Présent.
Valoir.
SUBJONCTIF, Présent.
Que je vaule.
Que tu varfles.
Qu'il vazlle.
Qu'ils varllent.
Conjuguez de même équivaloir, revaloir et Prévaloir ; mais ce dernier fait au pré-
sent du subjonctif,
que je prévule, que tu prérales, qu'il prévale, que nous prévalions, que vous prévaliez, qu'ils prévalent, et de même à la troisième personne tant du’singulier que du pluriel
de l’impératif,
INFINITIF, Pré:ent
INDICATIF
Futur.
Je verrai, KC.
Conjuguez de même levorr et entrevoir.
Prévor est régulier, et fait au futur je prévorrai.
INFINITIF
: Présent.
Vouloir.
INDICATIF, Présent.
Hs veulent.
SUBJONCTIF
Présenr.
Que je veuille.
Que tu veuilles.
Qu'il veurile, Qu'ils vear/lent.
INFINITIF, Présent.
Echoir. |
INDICATIF, Futur.
J'écherrai, &c.
QUATRIEME CONJUGAISON
Etre. Voyez ce verbe, page 31.
INFINITIF, Présent.
Boire. | INDICATIF.
Présent.
Ils boivent.
SUBJONCTIF
Présent. jus Que je borve.
Que tu borves.
Qu'il porve.
:. Qu'ils éorvent.
"7 INFINITIF
Présent.
“Dire,
INDICATIF, Présent.
| Vous dites.
Conjuguez de même redire. Contredire, dé dire, interdire, médire et prédire sont régu-
Jiers, et font à la se.
conde personne du pluriel du présent de l'indicatif et de l’impératif confredisez, médisez, &c.
Maudire, qui fait au
| participe présent 44- | dissant, fait au pré-
sent de l'indicatif sous MAUISSONS, VOUS MAUdissez, 1ls maudissent, et au présent du sub-
jonctif, que je maudisse, &c. régulièrement.
INFINITIF,
Présent.
Faire.
INDICATIF
Présent.
Vous faites.
Ils fonrr.
Futur.
Je ferai , &C:
SUBJONCTIF
Présent.
Que je fasse.
Que tu fasses.
Qu'il fasse.
Que nous fassions.
Que vous fasstez.
Qu'ils fussent.
Conjuguez de même contrefatre, refaire, satisfaire et
défaire,
surfaire, Forfaire, méfurre et Parfarre,, ne sont usités qu'à l'infinitif et. aux tems composés.
INFINITIF, Présent,
Prendre. | INDICATIF.
Présent.
Lis prennent.
SUBJONCTIF, Présent.
Que je prenne, Que tu prennes..
Qu'il prenne.
Qu'ils prennent, Conji guez de même apprendre, comprendre, désapprendre, entre prendre, se méprendre, reprendre et surpren- ER.
œu ie 8 >
rie é DES VERBES AVEC LEUR SUJET
\ On appelle sujet d’un verbe ce qui est, ou cequi fait la chose qu'exprime le vibe, On trouve le sujet en mettant gui est ce qui? des
ême ndre, pnire= dre, pren=
ET e
t, ou On P de
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vant le verbe, Lä réponse à cette question indique le sujet; quand je dis: l'enfant est sage, gui et ce qui est sage? Réponse: l'enfant:
voilà le sujet du verbe ess. Le lièvre court, qui est ce qui court ? Réponse: le Hèvre : voilà le sujet du verbe court. lab
ef REGLE.
\Tout verbe doit être du même nombre et de la même personne que son sujet.
EXEMPLES
Fe parle : parle est du nombre singulier et
dela première personne, paice que je son su-
jet, est du sing ‘ler et de la première per sonne, Vous pa; lous deux ; parlez est au nombre pluriel, et de la seconde personne, parce que vous est au nombre pluriel et de la seconde per onne.
"Première Remarque. —Quand un verbe à
F4 \ deux sujets singulier», on met ce verbe au
pluriel.
EXEMPLES
Mon frére et ma sœur lisent. :| hs
Deuxième Remarque.—Quand les deux sujets sont de différentes personnes, on met le verbe à la plus noble personne dont on répète le pronom devant le verbe: la première est plus noble que la seconde, et la seconde est plus noble que la troisième.
J6 £LEMENS
EXEMPLES
Vous ef mor nous lisons.
Vous et votre frère vous lisez, (La politesse française veut qu’on nomme d'abord la personne à qui lon parle, et qu’on se nomme le dernier.)
REGIME DES VERBES ACTIFS
On appelle verbe aczsf celui après lequel on peut mettre, pe un, quelque chose. Aimer est un verbe actif, parce qu ’on peut dire, aimer quelqu'un. Par exemple, j'aime Dieu ; ce mot qui suit le verbe actif, s appelle le régime de ce verbe, On connaît le régime en faisant la question qu'est-ce que® Exemple : qu'est-ce que j'aime © Réponse : : Dieu, Dieu est le régime du verbe j'aime.
REGLE
(Ve régime d’un verbe actif se place ordi-
nairement après le verbe (quand ce n’est pas un pronom.)
EXEMPLES
F'aime Dieu.
Le chat mange la souris : la souris est le ré= gime du verbe mange.
Mais quand le régime est un pronom, il se met devant le verbe,
EXEMPLE
Je vous aime pou j'aie vous ; il m'ume Pour / aime moi, \
jou Remarque -—Outrete premier régime, qu’on appelle direct, certains verbes actifs peuvent avoir un second régime : : ce second régimé se marque par les mots à ou de: comme donner in une image à l'enfant ; enseigner la grammaire à Fa l'enfant ; écrire une lettre a son ami: à l'enfant, Se est le regime indirect des verbes donner, ens rat seigner; à son ami, ES le régime indirect Le ie du verbe écrire. Accuser quelqu'un de mentt songe ; avertir quelqu'un d’une faute ; délivrer ce À quelqu'un du danger : de mensonge, est le raie Le 4 A indirect du verbe accuser, &c. :
e ré- ne Tout verbe actif a un passif: ce passif se forme en prenant le régime drect de ]'actif, pour en faire le sujet d': verbe passif, et en nvdé. ajoutant après le verbe le mot par ou de. Aint pas si, pour tourner par le passif cette phrase :
À chat mange la souris, dite : la sourts est mangée par % chat ; j'aime mon père tendr ement, d'ies : mon père est tendrement aimé de mo.
M CONJUGAISON DES VERBES PASSIFS
Le | Il n’y a qu’une seule conjugaison pour tous ice les verbes passifs ; elle se fait avec l’auxihiaire
être dans tous ses tems, et le participe passé du verbe qu'on veut conjuguer«
as
, ELEMENS INFINITIF. Tu étais aimé, ox ai- Présent. mée, Etre aimé, oz aimée. | Il était aimé, ov elle Prétérit. était aimée.
Avoir été aimé ox aimée.
PARTICIPES
Présent.
Etant aimé, ox aimée.
Pasté, Ayant été aimé, ou aimée, Futur.
Devant être aimé, 04 aimée.
INDICATIF
Présent.
Je suis aimé, ox aimée.
Tues aimé, ou aimée, Il est aimé, ou elle est _ aimée.
Nous sommes aimés; ou aimées.
Vous. êtes aimés, ox aimées.
Hs sont aimés, ox elles sont aimées.
Imparfart.
J'étais aimé, ow aimée.
Nous étions aimés, ou aimées.
Vous étiez aimés, 04 aimées.
Ils étaient aimés, 04 elles étaient aimées.
Prérérit défint.
Je fus aimé, ou aimée.
Tu fus aimé, ou aimée.
Il fut aimé, oz elle fut aimée.
Nous fûmes aimés, ou aimées.
Vous fûtes aimés, oaimées.
Ils furent aimés, ox:
clles furent aimées.
Prétérit indéfini.
J'ai été aimée, ox ai méé.
Tu as été aimée, 0:
aimée.
Il a été aimé, ox elle:
a été aimée.
ai
elle
elle:
Nous avons été aimés ou aimées.
Vous avez été aimés,
ou aimées.
Ils ont été aimés, ox elles ont été aimées.
prétérit antérieur.
J'eus été aimé, ox ai-
mée,
Tu eus été aimé, 0x aimée,
Il eut été aimé, oz elle eut été aimée.
Nous eûmes été aimés, ox aimées.
Vous eûtes été aimés, ou aimées.
Ils eurent été aimés, ou elles eurent été aimées,
Plus que parfait.
J'avais été aimé, ox aimée.
Tu avais été aimé, 0x ‘aimée.
Il avait été aimé, o elle avait été aimée,
Nous avions été, ai- -més, 04 aimées.
Vous aviez été aimés, ou aimées,
Ils avaient été aimés ‘ou elles avaient été aimées.
Futur.
Je serai aimé, ou aïmée. |
Tu seras aimé, oz ai.
mée.
Il sera aimé, ox elle sera aimée. .
Nous serons aimés, ou aimées.
Vous serez aimés ox aimées.
Ils seront aimés, 04 elles seront aimées.
Futur passé.
J'aurai été aimé, ox aimée.
Tu auras été aimé, ou aimée.
Il aura été aimé, 04 elle aura été aimée, Nous aurons été ai més, 0 ou aimées.
Vous aurez été aimés, ou aimées.
Îls auront été aimés, ou elles auront été aimées.
CONDITIONNEL
Présent.
Je seras aimé, ow aimée.
Tu s-rais aimé, ov almée.
Il serait aimé, ox elle serait aimée.
Nous serions aimés,
ou aimées,
Vou: seriez aimés, aw aiméé:.
Ils s:raient aimés, ow elles seraient aimées,
Passé.
J'aurais été aimé, 04 aimée.
Tu aurais été aimé, ou. aimée.
Il aurait eté aimée, ouelle aurait été ai mée.
ce .__ ELEMENS
Nous aurions été aimés, o4 aimces.
Vous auriez été ajmés, ou aimées,
Ils auraient été aie més, ou elles au raient étt aimées.
On dit aussi: T'euvse
été ainé, Où aimée, tu eusses été «imé, OÙ aimée, 1l eût été atmé, ou clle eût été at= mée 3; NOUS eUSSIons été imés OÙ aîmées, VOUS eUSSICZ LÉ At _més, où aîmées, ils eussent été uiniés, OÙ elles eussent été ai mées.
SUBJONCTIEF,
Présent ou futur.
Que je sois aimé, ox aime.
Que tu sois aimé, ox aimée.
Qu'il soit aimé, ox qu’elle soit aimée,
'eusse 1mée, é, ou é ai lé At= ssions iniées, A , ts
Sy OU É Ale
Qu'il ait été aimé, ox qu'elle ait été ai-
Que nous soyons âtmés, ou dimées.
Que vous soyez äi-
més, o aimées. Qu'ils soient aimés, ou qu'elles soient aimées.
Imparfait.
Que:je fusse-aimé, 0x aimée.
Que tu fusses aimé, ou aimée.
Qu'il fût ‘qu’elle fût aimée.
Que nous fussions aimés, ox àimées,
Que vous fussiez ai. :
més, 24 aimées.
Qu'iis fussent aimés,
ou qu elles fussent ‘aimées.
Prétérit.
Que j'aie été aimé, o4 aimée.
Que tu aies été aimé,
ou aimées.
mée.
Le :
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aimé, 0%.
Que noùus ayons été aimés, 04 aimées,
Que vous ayez été à:
més, ox aimées.
Qu’ ls aient été ai més,ox qu'elles aient ‘été aimées.
- Plus que parfait.
Que j'eusse éte aimé,
‘ou aimée. | Que” tu eusses été ai-
mé, ou aimée, , ‘Qu'il eûtété aimé, vy
. qu’elle eût ‘été ai-
mée.
Que nous eussions été aimés, 04 aimées.
Que vous eussiez été aimés, 04 aimées.
Qu'ils eussent été aimés, o7 qu’elles cussent été aimées, IMPERATIF, Point de première per= sonne.
Sois aimé, ox aimée, !
Qu'il soit aimé, o# qu’elle soit aimée.
Soyons aimés, ou ai- { Qu'ils soient aimés,
mées. ou qu'elles soient aï- Soyez aimés, o4 ai- | mées.
mées.
Ainsi se conjuguent être fini, être reçu, être rendu, &c.
VERBES NEUTRES
. On appelle reutres, les verbes après lesquels on ne peut pas mettre gwelqu'un, ni quelque chose ; ; languir, dormir, sont des verbes neutres, parcequ "on ne peut pas dire; lengurr quelqu'un, dormir quelque chose, &c. On les appelle serres, parcequ'ils ne sont ni ac#fs ni
passifs.
omime les verbes actifs, avec l'auxiliaire agair : je dors, j’ai dune, j'avais dormi, j ‘aur'ais dormi, &c.
La plupart des verbes neutres se conjuguent
Et:
Mais il y a des verbes neutres qui se coh= juguent dans leurs tems composés avec l’auxi liaire érre, comme werir, arriver, tomber, &c.
CONJUGAISON DES VERBES NEUTRES
INFINITIF, Présent, Tomber.
Prétérit.
Etre tombé,ou tombée,
PARTICIPES
Présent.
Tombant.
Passé,
Tombé, tombée, étant tombé, Futur.
Devant tomber.
NDICATIF.
Présent, Je tombe.
Tu tombes.
Il ou elle tombe.
Nous tombons.
Vous tombez,.
Ils oz elles tombent.
Imparfait.
Je tombais.
Tu tombais.
‘Ils où celles
Il ou elle tombait.
Nous tombion , Vous tombiez, | tome.
Le
baient.
Prétérit défini.
Je tomba.
Tu tombas, Il ox elle tomba, Nous tombâmes, Vous tombâtes.
Is oz elles tombèrent, Prétérit indé fini.
Je suis tombé,ov tombée, Tu es tombé, ox tom.
| . bée, Il est tombé, oz elle est tombée, : | Nous sommes tom bés, ox tomb:es.
Vous êtes tombés, bz tombées.
Ils sont tomb£s, ox:
elles sont tombéès:l
Prétérit antérieur.
Je fus tombeé,oz tombée.
Tu fus tombé, ok tom bée,
Il fut tombé, ou elle.
fût tombée,
Nous fûmes tombés, ou tombées.
Vous fûtes tombés, ou tombées.
Ils furent tombés, ow elles furent. tombées,
Plus que parfait,
J'étais tombé, ox tombée.
Tu étais tombé, ox tombée.
Il était tombé, oz elle était tombée.
Nous étions tombés,
au tombes.
Vous étiez tombés, ov tombees,
Ils étaient tombés, oz
elles étaient tombées.
Futur.
Ja tomberai.
Tu tomberas.
11 oz elle tombera...
Nous tomberons.
Vous tomberez,
Ils ou elles tomberont.
Futur, pasié.
Jé serai tombé, tombce.
Tu seras. tombé, ou tombée,
Il sera tombé, ou elle sera tombée,
Nous serons tombés, ou tombées.
Vous serez tombés, og
tombees.
Jls seront tombés, ox
elles seront tombées,
CONDITIONNELS-
Présent, Je tomberais.
Tu tomberais, Il oz elle tomberait.
Nous tomberions, Vous tomberiez, Ils 04 elles tombe-
rajent.
Passé.
‘ Je serais. tombé,
tombée.
Tu serais tombé, ox tombée.
Il serait tombe, ovelle serait tombée.
Nous serions tombés, ou tombées,
Vous seriez tombés, ou tombées.
Ils seraient tombés, ou elles seraient tombées.
On dit aussi: %e Jusse tombé, où tombée; tu fusses tombé, ou +ombée ; 11 fût tom.
bé, ou elle füt tombée ; nous fussions tombés, ou fombées ; vous fus- 16 zambés. ou /ombées ; 1ls fussent tombés, où elles fussent tombées.
SUBJONCTIF
Présent ou Futur, Que je tombe.
Que tu tombes.
Qu'il o4 qu'elle tombe.
Que nous tombions.
Que vous tombiez..
Qu'ils où qu'elles tombent.
Imparfait.
Que je tombasse,
Que tu tombasses,
Qu'il ou qu'elle tom.
bât.
Que nous sions.
Que vous tombassiez.
Qu'ils ox qu’elles tombassént.
Prétérit.
Que je sois tombé, ox tombée.
Que tu sois tombé, 04 tombée.
Qu'il soit tombé, 0x qu’elle soit tombée.
Que nous soyons tom bés, ou tombées,
Que vous soyez toiribés, ou tombées.
Qu ils soient tombés, ou qu'elles soient tombées. | Plus que parfait.
Que je fusse tombé, ou tombée,
tombas-
Que tu. fusses tombé, IMPERATIF:
ou tombée. | Qu'il fût tombé, ox
Point de première per-
qu'elle fût tombée. Press Je Que nous fussions | Tombe, | le tombés, ou tombées. | Qu'il o4 qu’elletombe.. mé Que vousfussieztom- | Tombons.
bés, vu tombées. Tombez. à Qu'ilsfussentrombés,| Qu'ils . ox qu elles.
au qu’elles. fussent| tombent.
‘tombée: Se Covjuguez de MR les verbes a//er, arri- c'e ver, déchoir, décéder, entrer, sortir, mourir, ; naître, partir, rester, descendre, monter, passer, Î venir, et ses composés, devenir, survenir, re= venir, parvenir, &c. àc.
Il y a des verbes neutres qui ont un régime. Se : REGIMES DE VERBE NEUTRES. R AE REGLE. à F On met à ou & devant te nom ou pronom qui suit le verbe neutre. De
EXEMPLES
A DE Nuire à la santé. Médire de quelqu'u un, Je:
Plaire au Sergneur. Pr opter des /Æçons. Tu Gonvenir à à quelqu'un. Jfouir de là liberté. Il o 77 AVERBES REFLECHIS. de
On appelle verbes réfféchis, ceux dont Jesus
jet et le: régime sont la même. personne, comme je me flatte, tu te louss, 15e blesse, Ex:
Les verbes réfléchis se conjuguent. comme le verbe fomber, c’est-à-diré: qu’ils ‘prennent l’auxiliaire étre aux tems.composés: Nous ne mettons ici que les premières personnes.
CONJUGAISON. DES VERBES REFLECHIS
INFINITIF
Présent.
Se repentir.
Prétérit.
S’être repenti, ox repentie,
PARTICIPES
Présent, Se repentant, Passé.
Repenti, s'étant repenti, ou repentie, Futur, Devant se repentir,
INDICATIF
Présent, Je me repens, Tu te repens H ox elle se repent.
Nous nous repentons, Vous vous repentez.
| Is av elles se repentent..
Imparfair, Je me repentais.
Prétérit défini.
Je me repentis, Prétérit indéfnt.
Je me suis repenti,, où repentie, Prétérit antérieur.
Je me fus repentr, ox.
repentie, Plus que fer fait.
Je m'étais repenti, 04 repentie.
Futur, Js me repsatirai, l'utur passé.
‘Je me serai repenti,.
ou repentie,
CONDITIONNEL
Présent.
Je me repentiraïs..
Passé,
Je me serais repenti, ou repentie.
On dit aussi: Te
me fusse repenti, ou
repenties
SUB] ONCTIF:
Présent ou. Futur.
es . EELEMNS
Plus que parfait.
Que je me fusse res
penti, o repentié:,
IMPERATIF, Point de première personne.
Repens-toi.
Qu'il œ qu'elle se
Que je me repente. repente.
; Imparfait. Repentons-nous.
Que je me repentisse. | Repentez-vous:
Prétérit. Qu'ils o7 qu'elles se:
Que je me sois repenti, ou repentie.
repentent.
Remarque. Me, te, se, nous, vous, qui sont Je régime des verbes réfléchis,sont quelque fois.
régime drect, comme dans je me arte, C'està-dire, je ffatte moi; /u te blesseras, c’est-àdire, 14 blesseras toi, et quelquefois ils sont
régime zrdfrect, comme dans cèt exemple : je
me fais une lor, c’est-à-dire, je fais à Moi une loi ; 11 s'est fait honneur, c’est-à-dire, 7/a fait bonnevr à so1, &c.
VERBES IMPERSONNELS
On appelle verbe smpersonnel celui qui ne s'emploie dans tous les tems qu’à la troisième personne du singulier ; comme 7/ faut, il im porte, il pleut, &c. Il se conjugue à cette trois sième personne comme les autres verbes,
Fal
EONJUGAISON DES VERBES IMFERSONNELS.
INFINITIF, Présent.
Falloir.
PARTICIPES, Passé, Fallu.
INDICATIF
Présent.
Il faut. | [mparfait.
Il allait f * Prélérit défini.
I] fallut.
Prétérit indéfint, Il a fallu. | Ptétérit antérieur.
. H eut fallu.
… Plus que parfait.
‘Ji avait fallu.
Il faudrait,
Futur.
. Il faudra.
Futur passé.
Il aura fallu, :CONDITIONNELS..
Présent,
Passé, Il aurait fallu.
SUBJONCTIF, Présent ou Futur.
Qu'il faille, Inparfait:
Qu'il fallut, Préférik,. Qu'il ait fallu, Plus que parfait.
Qu'il eut fallu,
Remarque. Le mot #/ne: marque un verbe:
impersonnel que lorsqu'on ne peut pas mettre: un nom à sa place ;. car lorsqu’en parlant d’un enfant, on dit, z/ joue, ce n’est pas un im: personnel, parce qu'à la place du mot 7/, on! peut mettre l'enfant, et dire l'enfant joues.
7e ELEMENS
__ SIXIEME ESPECE DE MOTS
\/ LE PARTICIPE. | © Le PARTICIPE est un mot qui tient du verbe et de l'adjectif, comme &manit, aimé: il tient du verbe, en ce qu'il en : la signification
et le régime: aimant Dieu: aimé de Dieus il
tient aussi de l’adjectif, en ce qu’il qualifie une personne ou une chose, c’est-à-dire qu’il en marque la qualité,
. ACCORD DES PARTICIPES, Participe présent, want, finissant, recevant, rendant, | AA X Kègle, Le participe présent ne varie jamais, c'est-à-dire qu’il ne prend ni genre ni nombre. EXEMPLES.
Un homme lisant. Uxe femme lisant,
Des hommes lisant, Des femmes Visant, |.
Remarque, Ce qu’on appelle gérandif n'est
autre chose que le participe présent, devant
lequel on met le mot er, comme: es jeunes
gens se forment l'esprit en lisant de bons livres. * Participe passé, atmé, fini, reçu, rendu. : à
D DRDN DE 2 = Ge amraannananene anne 2 0 nee nn 00e neue 4e + 20 D
#*Jlne faut pas confondre avec le participe présem, cer-
tains adjectifs verbaux (c’est-à-dire qui viennent des verbes.):
On dit: un homme obligeant, une femme obligeante: ce ne
sont pas des participes, parce qu’ils n’ont pas dé régime : maïs-
quand je dis, cette femme est d’un bon caractère, obligeant tout
le monde quand elle peut ; obligeant estici participe, puisqu'il.
a le régime fouf le monde. …
N pas
rbes.):
ce ne
: ais-
t {out
isqu’il.
Le participe passé ‘s accorde ou avec son sujet, ou avec son régime, |
un du participe passé avec le Sujet.
remière Règle. Le participe passé, quand 11 est accompagné du verbe auxiliaire ésre, s'accorde en genre et en nombre avec son sujet, c’est-à-dire, que l’on ajoute e, si le sujet est féminin, et s, si le sujet est pluriel.
EXEM PLESe
Mon frère a été puni Ma sœur a été puni&..
Mes frères ont été punis Messæursont été punies* Mon frère est tombé Ma sœur est tombé&.
Mes frères sont tombés. re sont tombées.
EXCEPTIONS 1, Dans les tems composés:
des verbes réfléchis, le participe ne s’accorde pas avec son sujet, quand le pronom re, te,.se, nous, vous, est régime indirect, On dit d’une femme elle s'est mis cela dans le tête, (et non pas #ise) parceque seest pour à elle-même, quelques payens se sont donné la mort, (et non pas donnée) parceque se est pour d'eux-mêmes. - 2. On doit dire : ele s'est fait mourir ; elle” s'est laissé tomber, (et non pas fuite, laissée, ). quoique se soit régime direct, parce que les. verbes fusre et laisser forment avec linfinitif ui les suit une espèce de verbe compoié qui.
régit le pronom réfléchi.
y: : AC HNT SERRES TE ANS à £ ‘ *# Le participe été n’a ni féminin, ni plis on dit: ele a: été, ils ont été.
Deuxième Règle. Mais quand le participe
passé est accompagné du verbe auxiliatre avoir, :
il ne s'accorde jamais avec son sujet, EXEMPLES, Mon père a écrit wne lettre, Ma mère à écrit une lettre.
Mes frères ont écrit une lettre.
Mes sœurs ont écrit ne lettre.
_ (Le participe ris ne change point, quoique de sujet soit masculin où féminin, singulier ou pluriel.) Accord du participe passé avec le régime.
première rèvle. Le participe passé s'accorde toujours avec son réginie direct, quand ce “régime est devant le participe.
EXEMPLES, La lettre que vous avez écrite, je l'as lue.
Les livres que j'avais prètés, on les arendus. Quelle affarre avez-vous entreprise ?
Combien d'ennemis n'a-t-1l pas vaincus | Quand la race de Caïn se fut multipliée..…..… On voit que le régime mis devant fé”"participe est ordinairement un pronom: gwe, me, te, se, le, la, les, nous, vous, quels.*
* Autrefois on mettait deux exceptions ; 1. quand le sujet est après le participe, comme: la leçon que vous ont donné vos maîtres; 2. quand le participe est suivi d’un adjectif qui. fait partie du régime, comme Adam ét Eve que Dieu avait: créé. innocens Mais c’est. à tort ; il faut dans le premier exems” ple.donnée, et dans le second, il faut créés. Meur
Essais de la Grammaire par d'Olivets
cipe DOËTS
Iquë Tr OÙ
orde d ce
dus.
e .. CX a artime,
e sujet
donné
ctif qui.
avait
exe
ivet. LA à
| Deuxième Règle.—Mais quand le régime n'est placé qu'après le participe, ce Fee ne s’accorde pas avec son régime.
EXEMPLES
x, ai écrit ve lettre.
.j at écrit des lettres.
Vous avez achete un livre.
Vous avez acheté des livres.
(Ecrit, acheté, ne changent pas, quoique le ifgime soit singulier ou pluriel, masculin ou féminin, parce que ce re est après le participe.)
"Remar que.—On dit sans faire accorder : les vertus que j'ai entendu louer, les vices que j'at résolu d'éviter ; que n’est pas ici le régime des participes entendu, résolu, mais des infinitifs suivans, louer, éviter: pour connaître si le régime dépend du participe, il faut voir si l’on peut mettre ce régime immédiatement après le participe. On ne peut pas dire ici : j'a en=
tendu les vertus ; j'at résolu les vices.
CHAPITRE VII SEPTILME ESPECE DE MOTS, -LA PREPOSITION
2LA PREPOSITION est un mot qui sert à joindre l: nom ou pronom suivant au mot qui la précède ; par exemple, quand-je dis : /e
frust de l'arbre; de marque le rapport qu’il y a entre fruit et arbre: quand je dis, wrsle à l’homme, à fait rapporter le nom homme à l'ad- Jectif wéile: quand je dis j'ai reçu de mon père » de sert à Joindre le nom père au verbe reçu, &c. de, à, sont des prépositions ; le mot qui suit s'appelle le régime de la préposition.
Cette espèce de mots s'appelle préparition, parce qu’elle se met ordinairement devant le nor qu’elle régit.
PREPOSITION FRANÇAISE
Pour marquer la place, où le lieu.
Æ. Attacher à la muraïlle, vivre 2 Paris, aller à Rome.
Dans. Etre dens la maison, serrer dans une
cassette.
En, Etre en Italie : voyager ez Allemagne,
De. Sortir de la ville: venir de la province.
Chez. Etre chez un ami: ce livre est chez le Libraire,
Devant. Le Berger marche devant le Trou: :
peau : ailez devant moi.
Après. J'irai après vous : courir après quelqu’un, Derrière, Les Laquais vont drrière leur Maï-
tre: se cacher @rrière un mur.
Parmi. Cet officier fut t:ouvé pars les mots. Sur. Avoir son chapeau sur la tête: mettre un flambeau sur la table. |
, aller
JS Une
NE
ice.
bez le
Trous :
quelr Mai-
moëts.
mettre
Sous. Mettre un tapis sous les pieds : tout ce qui est sous le ciel.
Vers. Les yeux levés vers le ciel: l’aimantse tourne vers le Nord.
Pour marquer l'ordre.
Avant. La nouvelle est arrivée avant le cour
rier.
Entre, Tenir un enfant entre ses bras : evrre le Printemps et l’Automne,
Dis. Cette rivière est navigable dès sa source: dès sa plus tendre enfance.
Depuis. Depuis Paris jusqu'à Orléans : depuis la création jusqu’au déluge.
Pour marquer l'union.
Avec. Manger avec ses amis : 1l est parti avec la fièvre.
Pendant. Pendant la guerre.
Durant. Durant la guerre.
Outre. Compagnie de cent hommes ourre les officiers:
Selon. Se conduire selon : raison.
Suivant. Suivant la loi.
Pour marquer séparation.
Sans. Les Soldats sans leurs officiers.
Hors. Tout est perdu hors l’honneur.
Excepté. Tout est perdu excepté l'honneur, "rs |
Pour marquer opposition.
Contre. Ecoliers révoltés contre le Maître:
plaider contre quelqu'un.
Malgré. Il est parti malgré moi.
Nonobstant. Il a fait cela, aongitiarts mes représentations.
Pour marquer le dur.
Envers. Charitable envers les pauvres : son:
respect eAUers ses supérieurs,
Touchant. Il m’a écrit rouchant cette affaire.
Pour. Travailler pour le bien public : étudier. pour son instruction,
Pour marquer la cause, le moyen,
Par. Fléchir par ses prières : tout a été créé par la parolé de Dieu.
Moyennant. J'espère moyennant la grâce de Dieu.
Attendu. Le courrier n’a pu partir, aftendu le mauvais tems
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L’ADVERBE
L’ADv:RBE est un mot qui se joint ordinairement au verbe ou à l’adjectif, pour en déterminer la signification: quand on dit:
tiendu
ordiur en
dit :
cet enfant parle distinctement, parce mot dis. tinctement, V'on fait entendre qu’il parle d’une manière, plutôt que d’une autre.
1. [l y a des adverbes qui marquent la #4nière : ils sont presque tous terminés en went, et ils se forment des adjectifs, comme sage.
ment de sage, poliment de p2/, agréablement d'agréable, modestement de modeste, &c.
2. Il y a des adverbes qui marquent l’ordre, comme premièrement, secondement, d'abord, ensuite, auparavant ; exemple : d’abord 7/7 faut éviter le mal, ensuite #/ faut faire le bien.
3 I y a des adverbes qui marquent le lieu, comme 0%, 1e, là, deça, au-deld, dessus, partout, auprès, loin, dedans, debors, ailleurs ; exemple: où éfes-vous ? ‘Je suis ic1: je vas là.
4. Il y a des adverbes de temps, comme bier, autrefois, bientôt, souvent, toujours, jamais, &c. Exemple : cet enfant joue toujours, et ne s'applique jamais.
5. [y a des adverbes de quantité, comme beaucoup, peu, assez, trop, tant, &c. Exeme ple : s/ parle beaucoup er réfléchit peu.
6. Enfin il y a des adverbes de compararson, comme plus, moins, aussi, autant, &C. plus Sage, AUSSI Sage, MOINS sage que VOUS.
Remarque, Certains adjectifs sont quelque.
fois employés comme adverbes: on dit chanter juste, parler bas, voir clarr, rester courr, frapper forr, sentir or, &c. ‘ |
ds Ce
NEUVIEME ESPÈCE DE MOTS
LA CONYONCTION.
Remarque. L'on a vu jusqu’à présent comment les mots se joignent ensemble, pour former un sens : les mots ainsi réunis font une phrase où proposition : la plus petite proposition doit avoir au moins deux mots, le sujet et le verbe, comme je chante, vous lisez, l’homme meurt : souvent le verbe a un régime, comme je chante un air, vous lisez une lettre, &c.
La Conjonction est un mot qui sert à joindre une phrase à une autre phrase ; par exemple, quand on dit : #/ pleure et il rit en même temps, ce mot er lie la première phrase, 77 pleure, avec Ja seconde, #/ rie.
Différentes sortes de Conjonctions.
1. Pour marquer la liaison: ef, n7, aussr, que. 2. Pour marquer opposition : ais, cependant, néanmoins, pourtant.
3. Pour marquer division : ov, ou bien, soit. 4. Pour marquer exception : s110n, quoique.
Se Pour comparer: comme, de même que, ainsi que, 6. -Pour ajouter : de plus, d'ailleurs, outre que, encore.
Pour marquer le tems : quand, lorsque
comme, dès que, tandis que.
11, Pour marquer le doute : ss, supposé que, pourvu que, en cas que. |
Il y a plusieurs autres conjonctions ; l'usage les fera connaître ; la plus ordinaire est que ; on distinguela conjonction que du que, relatif, en ce qu’elle ne peut pas se tourner par #Ægue/, laquelle. G
REGIME DES CONJONCTIONS
Parmi les conjonctions, les unes veulent le verbe suivant au subjonctif, les autres à l’indicatif.
Voici celle qui régissent le subjonctif :
soit que, sans que, Si ce n’est que, quoique, jusqu’à ce que, encore que, à MOINS que, pour um que, SUbposé que, au Cas que, avant que, n0n pas que, afin que, de peur que, de crainte que, et en général quand on marque quelque doute, ou quelque souhait, comme je soubaîte, je doute, que cet enfant soit jamais savant.
DIXIEME ESPECE DE MOTS
L'INTERYECTION.
L’INTERJECTION est un mot dont on se sert pour exprimer un sentiment de l’âme, ‘comme la joie, la douleur, &c,
La joie: Ah! Bon!
La douleur : 4ye! Ab! Hélas ! de !
La crainte: Ha! Hé!
L’aversion : F2/ Fi donc !
L’admiration : Oh!
Pour encourager: Allons! Courage !
Pour appeler : Hola! Hé!
Pour faire taire: Chut! Paix!
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DES LETTRES
H est aspirée dans béros : on dit héros :
mais elle n’est point aspirée dans héroïsme, on dit : l’héroïsme de la vertu.
/'au milieu et à la fin des mots, quand elle est précédée d’un 7, est ordinairement wourllée et se prononce comme à la fin de ces mots, soleil, orgueil, famille, bouillir.
éros :
je, ON
d elle yutllée mots,
On écrit ær/, que l’on prononce comme eur,
s entre deux voyelles se prononce comme:
3 ; exemple : : maison, poison ; excepté les mots: préskance, présupposer, vraisemblable, parasol, où l’on conserve la prononciation de l’s.
d'à la fin des mots se prononce comme # dévant une voyelle ou une h muette: grand homme, on prononce comme s’il y avait gran bomme.
gn au milieu d’un mot se prononce comme dans zgrorance, magnanime.
# ne se prononce pas à la fin dt ces mots respect, aspect, mème: quand le mot suivant commence par une voyelle ou une h muette :
ainsi prononcez respect bumain comme s'il y avait respec humain.
x DES. NOMS COMPOSES.
uand un nom est composé d’un adjectif et d’un nom, ils prennent tous deux la marque du pluriel ; exemple : un arc-boutant, des arcs= boutans.
Quand 1] est composé de deux noms unis par une préposition, on ne met la marque du pluriel qu'au premier des deux noms : exemple: un chef-d'œuvre, des chefs-d'œuvre, un arc-en-ciel, des arcs-en- ciel.
Quand il est composé d’une préposition ou d'un verbe et d’un nom, le nom seul prend læ marque d’un pluriel; exemple: w# entresal, des entresols, un garde-fou, des garde-fous.
Quand il est composé d’un verbe et d’un adverbe, il est invariable ; ; exemple: un passeee des passe-partout. x
NOMS DE NOMBRE
et Cent au pluriel, et vingt dans quatre-wrrgr,. Fu six-vingf, prennent une s quand ils sont sui- v vis d’un nom ; exemple : deux cents hommes, b
uatre-vingts volumes, six-vingts grôres, |—
-Ÿ Pour la date des années on écrit »7/; ex-
emple: Z froid fut très grand en mil sept cent meuf: partout ailleurs on écrit will qui ne prend jamais s : deux mille hommes, +— L
Neuf se prononce devant une voyelle comme zeuv ; exemple : 77 y a neuf ans ; prononcez zeuv ans.
On dit une demi-heure, une demi-livre: ce mot demi ne change pas, quand il est devant le nom ; mais dites : une-heure et demie, une livre et demie : quand le mot dems est après le h nom, il en prend le genre, 50
NOMS PARTITIFS.
“on appelle »oms partitifs, ceux qui b marquent la partie d’un plus grand nombre, d comme /2 plupart de, une infinité de, beaucoup da de, peu de, Xe, | q
Les noms partitifs suivis d’un nom pluriel, la veulent le verbe et l’adjectif au pluriel.
gr,
UL
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ent
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EXEMPLES
La plupart des enfans sont légers. Peu d'enfans sont attentifs,
Remarque. Dans le sens partitif on met æ et non pas des, devant un adjectif ; exemple : j'ai lu de bons livres, et non pas des bons livres ; j'ar vu de belles maisons, et non pas des belles maisons.
PRONOMS
1. Vous employé pour #v, veut le verbe au pluriel, mais l’adjectif suivant reste au . singulier.
EXEMPLE
Mon fils, vous serez estimé, s7 vous êtes sage. | X'2. Le, la, les, sont quelquefois pronoms, et quelquefois ils sont articles : l'article est tou. jours suivi d’un nom ; # frère, le sœur, Le:
hommes ; au lieu que le pronom est toujours joint à un verbe, comme je le connais, je la respecte, je les estime. ,
Le pronom # ne prend ni genre, ni nome bre, quand il tient la place d’un adjectif ou d’un verbe ; par exemple: si l’on disait à une dame: Madame, êtes-vous malade ? 1 faudrait qu'elle répondit: owz, je le suis, et non pas je la suis, parce que / se rapporte à l’adjectif malade : on doit s’accommoder à l'humeur des au
Sa EELEMNS
tres autant qu’on le feur : je mets #, parce qu'il #e rapporte au verbe accommoder.
3j N’emploÿez le pronom so qu'après un sujet vague et indéterminé, comme oy, chacun. ce, ÈC. EXEMPLES.
On »e doit jamais parler de soi.
Chacun songe à soi.
N'aimer que soi, c’est être mauvais citoyen.
4. Il ne faut pas se servir du pronom sor, sa, ses, leur, leurs, mis pour un nom de chose, à moins que ce nom ne soit exprimé dans la même phrase; ainsi ne dites pas: Paris est beau, j'admire ses bâtimens ; mais dites : j’en admire les bâtimens.
Ÿ On empioie bien so, sa, ses, &c. pour un nom de chose, quand il est exprimé dans la même phrase ; ainsi on dit bien : /4 Seine a sa source en Bourgogne.* à
5. Il faut dire: c’est en Dieu que nous devons mettre notre espérance, et non pas ez qui à c'est à vous-même QUE je veux parler, et non pas à qui je veux : (dans ces deux phrases que n’est pas relatif, mais conjonctif. )
6. Qui relatif est toujours de la même personne que son antécédent ; ainsi il faut dire :
* Cependant, quoique le nom de chose ne soit pas dans la même phrase, on se sert bien de son, sa, ses, quand il est régi par une préposition, comme: Paris est beau; j'admire la grandeur de ses bâtimens,
Ne ; JON»
1OSE, ns la is est j'en
Ir un ns la 4 Sa
5 de= qui ; n pas n'est
; PET dire :
dans la
est régi mire la
mot qui a VX; Vous qui avez Vu ; nous qui avons vu, &C. » # 1008
7. Qui, précédé d'une préposition, ne se dit jamais des choses, mais seulement des personnes ; ainsi ne dites pas: les sciences. à qui je n'applique, mais auxquelles Je. M'Ap= plique.
8. Ce devant le verbe érre, veut ce verbe au singulier, excepté quand il est suivi de la troisième personne du pluriel ; on dit : c’est #07, c’est /or, c'est /ur, c’est mous, C’est vous qui: mais il faut dire: ce sont vx, ce sont elles, ce sunt vos ancêtres qui ont bâtr cette maison.
9. Tout mis pour quorque, entièrement, ne change point de nombre devant un adjectif masculin ; ainsi dites: /es enfans, tout aimables qu'ils sont, ne laissent pas d'avoir bien des défauts.
Tour ne change ni de genre, n1 de nombre devant un adjectif féminin qui commence par une vovelle ou une h muette; ainsi dites :
cette fille tout atmable qu’elle est, ne saurait se marier : Ces IMAGES, tout amusantes qu ‘elles sont, ne me plaisent pas.
Mais si l'adjectif féminin commence par une consonne, alors on met fowfe, toutes?
exemple : cette image, toute belle qu'elle est, ne me plait pas: ces images, toutes bellès qu’elles sont, ne me plaisent pas. |
Quelque-— que s'emploie de cette ma H
va
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nière ; s’il y a un adjectif entre quelque et que alors quelque ne prend jamais s à la fin,
EXEMPLE
_ Les rois, quelque puissans qu'ils soient, #e doivent pas oublier qu’ils sont bommes.
On met quelque au même nombre que ie nom, EXEMPLE,
Quelques :: Desses que vous ayez, vous ne dèvez pas 1: énorgucillir.
Si le no rest place qu'après le que et le verbe, alors :! Faut écrire en deux mots sépae rés, quel, où quelle que, quel où auell:s que,
EXEMPLE
Quelle que soit voire force, quelles que sotent vos richesses, vous ne devez. pas vous érorçguerls dr ; votre puissance, quelle qu'elle soit, ne vous donne pas de: droit de mépriser les autres.
11. Celui-ci, celui-là s’emploient de cette ménière; celui-ci pour la personne dont on a parle en dernier lieu ; ceéur-i pour la personne dot on a parlé en premier lieu.
EXEMPLE
Les deux philosophes Héraclte et Démocrite étarent d'un caractère bien difiérent ; celuiscs trait toujours ; celui-là pleuratt sans cesse,
Cies designe une chose plus proche, cela
S'il ya un nomentre quelque et que, alors
et le Épa- TA
ro2ent nets VOUS
cette on a onné
pcrite uI-C4
cela
désigne une chose plus éloignée; exemple :
. je n'aime pas Ceci ; donnez-motr cela.
REMARQUES SUR LES VERBES
Le sujet, soit nom, soit pronom, se place après le verbe ; 1. quand on interroge; €x= emple: Que penseront de vous les honnêtes gens, st VOUS nètes pas sage À ? Irai-je? Viendras-tu ? Est-il arrivé.
Quand le verbe qui précède #/, elle, on, finit par une v oyelle, on ajoute un # devant 7/, elle, on; exemple: appcelle-t-1l8 Viendra-t-elle Ê Aime-t-oii les paresseux ?
Le usage ne permet pas toujours cette mas nière d'interroger à la première personne, parceque la prononciation serait rude et désagréable ; ne dites pas 3 cours-je, mens-7e, dors= je, sors-je, &C. 1] faut prendre un autre tour,
et dire: est-ce que je cours À est-ce que je mens Ÿ
est-ce que je dors
2. Le sujet se met encore après le verbe, quand on rapporte les paroles de quelqu'un ; KH 2
ss ELEMENS exemple: je me croirai heureux, disait un bon roi, quañd je ferat le bonbeur de mes sujets. 3. Après sel, ainsi ; exemple : te/ était son avis, ainsi mourut cet homme. SE 4: Après les verbes impersonnels ; exemple : slest arrivé un grand malheur.
IT
On ne doit se servir du prétérit défini qu’en parlant d’un temps absolument écoulé, et dont il ne reste plus rien : ainsi ne dites pas: j'étudiai aujourd'hur, cetre semaîne, cette année, parce que le jour, la semaine, l’année, ne sont pas encore passés ; ne dites pas non plus: j'étudiai ce matin : il faut, pour le prétérit défini, qu'il y ait l'intervalle d’un jour ; mais on dit bien : j’étudiai hr, la semaine dernière, l'an passé, &c.
Le prétérit zndéfinr s'emploie indifféremment pour un tems passé, soit qu'il en reste encore une partie à écouler, ou non ; on dit bien ; j’ai étudié ce marin, j'ai étudié ser, j'ai étudié cette semaine, j'ai étudié la semaine
passé, &c.
IL
A quel tems du subjonctif faut-il mettre le verbe qui suit la conjonction gwe. (Quand elle régit ce mode.)
Première Rêègle.—Quand le premier verbe
es à.
st au présent ou au futur, matt: au présent du subjoncrif le second verbe qui est après que,
EXEMPLE
U'fadre) que vous SOÿeZ plus attentif.
Deuxième Règl. Quand le premier verbe est à l’un des preterits, mettez le second verbe à l'imparfait du subjonctif.
EXEMEPLES.
11 fallait } T/ fallut 11 à fallu que vous fussiez plus attentif, A eut fallu | I] aurait fallu
Ne confondez pas autour et alentour
autour est une préposition, et elle est toujours suivie d’un régime ; autour d'un trône :. alentour n’est qu'un adverbe, et 1l n’a point de régime: 2/ était sur son trône, et ses fils étaient alentour. |
2. Neconfondez pas avant et auparavant ; avant est une préposition, et elle est suivie d’un régime: avant l’âge, avant le temps : au= poravant n’est qu’un adverbe, et il n’a point de régime: ne partez pas si-tôt, venez me voir auparavant.
3. Au travers est suivi de la préposition de: au travers des ennemis : à travers n’en est pas suivi; on dit : à ravers les ennemis,
REMARQUE SUR LES ADVERBES
1. Plus et davantage ne s’emploient pas toujours l’un pour l’autre; davantage ne peut être suivi de la proposition &, ni de la conjonction gue ; on ne dit pas: #/ a davantage de brillant que de solide, mais plus de Brillant : on ne dit pas: //se°ffe davantage d ses lumières qu'a celle des autres ; mais #/ se fie plus à ses lumières,
Davantage ne peut s’employer que.comme adverbe ; exemple : /a science est estimable, mais la vertu l'est bien davantage. |
2. Ne confondez pas l’aûverbe près de, qui signifie sur le point de, avec l'adjectif prét à, qui signifie disposé à; on ne dit point: sl est pr'* à somber, mais / est près de zomber.
a‘ondez point 4 le campagne et en came pus dernier ne se dit que du mouvement des troupes: l’armée est en campagne ; Mais il faut dire, j'ai passé l'éte à la campagne.
REMARQUE SUR LE REGIME
Règle. Unnom peut être régi par deux adjectifs, ou par deux verbes à la tois, pourvu que ces adjectifs et ces verbes ne veuillent pas un régime différent.
Co!
EXEMPLES, Cet borime est utile et cher à sa famille.
Cet officier attaqua et prit la viile.
Mais on ne peut pas dire: cet homme est utile et chéri de sa familie ; parce que l’adjectif
Atile ne peut régir de sa fumille ; on ne peut
pas dire cet officier attagua et se rendit maître de /a ville, parceque le verbe atraquer ne ‘ut régir de la ville.
DE L'ORTHOGRAPHE
L'ORTHOGRAPHE est lA manière d'écrire correctement tous les m:rts d’une langue,
OTTHOGRAPHE DES NOMS.
1. La première lettre des noms propres, des noms de dignité, doit être une lettre capitale; Prerre, Paris.
2. Tous les noms qui ne finissent point par s au singulier, en prennent une au pluriel ; exemple: #7 jardin charmant ; des jardins charmans.
Observation. Les noms et adjectifs de plus d’une syllabe, terminés en at ou enr, changent au pluriel #en s, suivant l’Académie, Savanr, savans, prudent, prudens. Ce n’est cependant
bo. :
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pas une faute de conserver le #. Mais zour doit s'écrire au pluriel sous.
3. C'est une faute d'écrire sans 3 les mots qui commencent par ‘ectte lettre; écrivez l'honneur, et non pas l’onneur : quoiqu "on écrive honneur avec deux 27, il n’y en à qu’une dans honorer.
4. On écrit avec mp compte, comprer, pour signifier supputer ; avec un # seulement comte, comté, titre, dignité ; avec une Z conte, conter, pour signifier raconter.
5. Un écrit avec #p champ pour signifier terre, et avec nf chant pour signifier l'action de chanter.
6. On écrit ainsi faim, besoin de manger, ct fn, le terme où finit une chose : /a mort est la fin de la vie.
MOTS en ace et en assé,
On écrit ainsi par ce, glace, besace, grimace, espace, place, race, grâce, &c.
Et par sve, terrasse, basse, grasse: tous les imparfaits du subjonctif de la première conjJugaison, j'aimasse, j'appellasse, &c.
MOTS en erce eten ence..
On écrit par 4 les mots suivans : ghondance, confiance, vigilance, distance, &c.
Et par e, prudence, conscience, absence, clé mence, éloquence, &c. (On suit à cet égard l’orthogrape latine: abundantia, prudentia.)
MOTS en éce et en esse,
On écrit ainsi par ce, nièce, pièce, et se, adresse, blesse, paresse, &c.
MOTS en sce et en rs5e.
On écrit ainsi par ces calice, office, arti fee, précipice, &c.
Et par sse, écrevisse, réglisse, jaunisse ; tous les imparfaits du subjonctif de Ja deuxième et quatrième conjugaison : je fnisse, je rendisse,
MOTS en sion, tion, xion, ction.
On écrit par une s, apprébension, dimension, Pension, convulsion, ascension, &c. et par £, attention, condition, agitation, discrétion, &c.
Remarque. f CONServe sa pr ononciation dans.
les noms où il est précédé d’une s ou d’un x ; question, indigestion, mixtion : autrement il se prononce comme s ; attention ; P'ONONCEZ af = lension. '
On écrit par x, fluxion, réfléxton, compléxions génufléxion, &c. et par cé, action, distinction, : ra prédilection, &c.
: MOTS en ail et erl et eille, euil et eurlle.
© Les noms masculins s’écrivent par ail, erl, euil; un bail, le soleil, un éeueil, &c. et lès noms féminins; par ar//e, erlle, eurlle, la pailles, une abeille, une feuille, &c.
(Ces observations ne peuvent être réduites en règles géné: rales, la lecture et le dictionnaire doivent en tenir lieu.)
ORTHOGRAPHE DES VERBES
Présent de lIndicatif,
Singulier. 1. Si la première personne finit pare: j'aime, j'ouvre, &c. on ajoute s à la Seconde : la troisième est semblable à la première s exemple : : j'aime, tu aimes, 1l aime.
2. Si la première personne finit pars, oux, . la seconde est semblable à la ‘première ; la troisième finit ordinairement en z ; je finis, tu finis, il finit, (Dans quelques ver bei” Ja troie sième personne se termine en ds il rend, il vend, il prétend.)
Pluriel. Le pluriel, dans toutes les” conjugaisons, se termine toujours par ONS, CB Clé nous aimons, Vous aimez, ils aiment j NOUS fintssons, vous fintssez, 115 finissent.
Emparfait de l'Indivatif. Ï se termine toujours de cette manière e£, ais) ait, ions, 2, aient.
k aimais, {u aimais, 5] aimaït, no°° atmions, vous aimez, lis aimaient.
Prétérit de l'Endicatif.
Le prétérit défini a quatre terminaisons : #7, fs, us, ins, de cette manière.
e: aimai, fu aimas, 1l aima, nous aimämes, dous aimates, ls aimerent, e finis, tu finis, il finit, nous us friies, vas finites, ils finivent,
DT reçus, tu reçus, 1l reçut, nous reçûmes, vous reçûtes, 18 regurent,
“Je devins, tu devins, 1! devint, nous devinmes, vous deviîntes, 1/5 dedintént.
Futur de l'Indicatif. «7 Ïl se termine toujours ainsi : : ral, as, +4, rons, NES, Ton.
T'aimera, tu armeras, il a IMETA, NOUS Gite TÔNS, U2us armerez, 115 aimeronfs
«* Couditionnel Présent.
Il se termine ainsi: 748, rail, rions, rie
ratent.
D à aimerais, fu aÏmerais, à aimerait, 0US qiflt= rions, VOUS aimeriez, 1 aimeraient.
. Te recewrais, tu recev'ais, 1l recevrait, nous receviions, Vous recevriez, 1/s recevraient.. Présent du Subjonctif.
l se termine toujours ainsis €, es, €, 10m,
\eg, ent.
Que j'aime, que tu ames, qu ‘1l aime, gue‘hous &ions, que vous aïmie2, qu'ils aiment,
Imparfait du Sub) nctif.
Il a quatre terminaisons: asse, 558, use, snsse, de cette manière.
Ÿ'aimasse, lu aimasses, 1] aimat, nous aimdss Sions, vos aimassiez, 115 aimaÿsent,
Fe finisse, tu finisies, rl Jrut, nous finissions, vous finissiez, £ls finissent. :
Je réputé Tu reçusses, 1/ reçôt, nous aus sions, vous raçussiez, 14 reçussent. : .
e devinsse, /u devinsses,. 1/ devint, eous dévinssions, vous devinssiez, i/s devinssent.
Remarquüez que les secondes personnes plu-
rielles des verbes ont ordinairement un z à la fin.
REMARQUES
Sur l ph de des pronoms, aduerbes, et autres mois, *
Leur, ne prend pas s à la fit, quand ilest joint à un verbe: alors il signifie 3 eux, à elles ; ces enfans ont été sages, je leur donnerai un prix.
Leurs, suivi d'un nom pluriel, prend unes, alors 1l signifie d'eux, d'elles : un père aime ses enfans, mais il n’aïme pas leurs défauts.
On ne met point d’accent sur o dans fre, votre, quand ils sont devant un nom: wore . père, notre maison ; Mais On met un accent cir= confièxe sur 6 dans /e nôtre, le vôtre, la nôtre, la vôtre ; exemple : mon /vre est plus beau que le vôtre.
On met un accent grave sur là, RE de lieu; a/ez là: on n’en met point sur /2, article: la Rene ; ni sur le prenons. féminin 7; Je la connais.
On met un accent grave sur 0, adverbe de lieu; où allez-vous : 2 |
On n'en met point sur o4 conjonction ;. c'es£ Tous OÙ Moi.
On met un accent grave sur d, préposition ; je vais à Paris.
On n'en met point sur &, troisième per sonne du verbe avarr : il a de l'esprit.
On met un accent circonflèxe sur df, participe du verbe devorr : rendez à chacun ce qui lui est dû ; on n'en met point sur 4, article : la lumière du sobeil.
On met un accent circonflèxe sur cré, participe du verbe croire; on n'en met pas sur cru, participe du verbe CTOITE,
DE L'APOSTROPHE. Le
L’Apostropbe (?) marque le re‘ranchement d’une de ces trois lettres, 4, e, z.
a, e, suivis d’une voyelle ou d'une à muette, se retranchent dans /, /a, je, me, te, se, de, ne, que, ce. |
Le, on dit : l'ami, Penfant, l'instinct, For seau, l'univers, l'honneur, pour.le enfant, &c.
La, on dit: l'abeille, Pépée, l'intention, l’ossiveté, &c. pour la aberlle, la épée.
Fe, on dit: j'apprends, j étudie, j'bonore, f'oublie, &c. pour je apprends, &c.
Me, on dit: vous m'aimez, vous m'estimezs vous mn 'instrutsez, &c. pour me aimez,
7 on dit: je t’avertis, je L'ennule, je F in
vite, &c. pour te avertis, Àc.
Se, on dit : / s'amuse, il s"ennuie, il s'instiuit, 1l s'occupe, pour se amuse, &c.
De, on dit: beaucoup d'apparence, d'ignorance, d'orguer/, pour de apparence.
Ne, on dit: je n'aime pas, je n'estime pas, il n’obéit pas, pour ne aime, &c.
Que, on dit : qu'avez-vous fait ? qu'importe ? pour que avez-vous fait, &c.
Ce, on dit : c’est la vérité, pour ce est, &c.
E, à la fin des mots quelque, jusque.
Quelque perd e devant un, autre : quelqu’ur, quelqu'autre. |
Jusque perd e devant à, au, aux, ici, où:
jusqu’à Paris, jusqu’au ciel, jusqu'ici, jusqu'où.
I, se retranche dans le mot s/ devant z/, is 3 s’il arrive, s'ils viennent.
DU TRAIT D’UNION
Le Trait d'union ( - ) se metentre les verbes et je, me, moi, tu, nous, vous, 1, tds, elle, elles, de, le, les, lui, leur, y, en, ce, on, quand ces mots sont placés après le verbe.
EXEMPLES
Irai-je ® viens-tu ® donnez-lui ; achevera-t- * 418 viendra-t-elle ? a-t-on fait ? prenez-en, &c.
On met encore le Trait d'union entre deux mots tellement joints ensemble qu’ils n’en font plus qu’un, chef-d'œuvre, courte-pointe, avant-coureur. |
DU TREMA.
Le Tréma (** ) On appelle ainsi deux points
it,
placés sur les voyelles s, #, e, quand ces lettres doivent être prononcés séparément de la voy-
elle qui précède, comme haïr, païen, aïeul,
ambiguë ; pour empêcher qu’on ne prononce ce dernier mot comme fatigue.
DE LA CEDILLE.
La Cédille ( ç. ) On appelle ains1 une petite figure qu'on met sous le & devant 4,0, u, pour avertir qu’il doit avoir le son de s, comme dans fuçon, leçon, façade, reçu.
DE LA PARENTHESE
La parenthèse. On appelle ainsi deux crochets (,) dans lesquels on renferme quelques mots détachés ; exemple: Celui qui évite d’apprendre (dit le Sage) fombera dans le mal.
DE LA PONCTUATION IL y a six marques pour indiquer en éciiv ant les endroits du discours où: l’on doit s’arrêter. 1. La virgule ( , ) se met après les noms, les adjectifs, les verbes qui se suivent.
EXEMPLES
La candeur, la docilité, la simplicité, sont les vertus de l'enfance. La charité est douce, patiente, bienfaisante.
La virgule sert encore à distinguer les dif.
férentes parties d’une phrase, | EXEMPLE,
L'étude rend savant, et la réflézion rend sage.
2. (Le point avec la virgule ( ;:} se metentre deux phrases, dont l’une dépeud de l’autre,
FXEMPLE, La douceur est à la vérité, une vertu ;' mais elle. ne doit. pas dégénérer en faiblesse.
Les deux points ( :) se mettent après
une phrase finie ;. mais suivie d'une autre qui sert à l’étendre ou à l’éclaircir.
EXEMPLE
_ Ilne faut jamais se moquer des misérables : car qui peut s'assurer d’être toujours heureux ?
4 Le point (.)<e met à la fin des phrases quand le sens est entièrement fini, EXEMPLE.
Le mensonge est le plus bas de tous les vices. $. Le point interrogatif ( ? } se met à la fin: des phrases qui expriment une interrogation.
EXEMPLE, Quoi de plus beau que, la vertu?
6. Le point d'ädmiration { ! } se met après Jes phrases qui expriment l'admiration, EXEMPLES,
Qu'il est doux de servir le Seigneur!
Qu'ilest gloricuz de mourir. pour la Patrie!
t et, s
Sources et licence
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